
bulletin municipal janvier 2016

TR
E

 V
IL

L
A

G
E

 •
 N

O
TR

E
 V

IL
L

A
G

E
 •

 N
O

TR
E

 V
IL

L
A

G
E

 •

Faverges
Tourde

 
la



2 3Janvier 2016 Janvier 2016

l’édito du maireconseil municipal L’édito du maireConseil municipal

LE CONSEIL MUNICIPAL  
DE FAVERGES-DE-LA -TOUR 

 Daniel CÉZARD - Maire 
Finances ; Gestion du personnel ; Urbanisme.  
Président du CCAS. Président des commissions municipales.  
Délégué communautaire. Membre de la commission « Aménagement » 
à la CCVT•

 Hugues SCHIAVO - 1er adjoint 
Affaires scolaires et périscolaires ; Environnement, écologie,  
fleurissement, entretien espaces verts et cimetière.  
Vice-président des commissions « Vie scolaire et périscolaire »,  
« Économie et services » et « Écologie-environnement-fleurisse-
ment ». Membre des commissions « Finances » et « Culture » . 
Membre du CCAS. Délégué au SICTOM et au Syndicat des Collèges. 
Membre de la Commission « Environnement » à la CCVT•

 Anouck MICHEL - 2e adjointe 
Affaires sociales et Logement ; Culture ; Organisation des fêtes  
et cérémonies. 
Vice-présidente du CCAS. Vice-présidente des commissions 
« Culture » et « Finances ». Membre de la commission « Services à  
la population » à la CCVT. Déléguée CISPD (commission Citoyenneté)•

 Jean-Marc DAMAIS - 3e adjoint 
Bâtiments communaux ; Vie associative et sportive ; Jeunesse. 
Vice-président des commissions « Bâtiments communaux » et  
«Jeunesse». Membre des commissions « Finances », « Appels 
d’offres » et «Voirie-réseaux-déplacements-sentiers de randonnées ». 
Membre du CCAS. Membre suppléant de la commission « Services  
à la population »  à la CCVT. élégué CISPD (commission Familles). 
Délégué aux armées•

Gisèle GAUDET- Conseillère municipale 
Membre des commissions « Vie scolaire et périscolaire »,  
« Écologie-environnement-fleurissement », « Information- 
communication » et « Économie et services ». 
Vice-présidente de la CCVT, chargée des « Services à la population »•

Éric RABATEL - Conseiller délégué 
Voirie, réseaux, déplacements, sentiers de randonnées.Vice-président 
de la commission « Voirie-réseaux-déplacements-sentiers de randon-
nées ». Membre des commissions « Finances », « Écologie-environ-
nement-fleurissement », « Bâtiments communaux » et « Jeunesse ». 
Délégué suppléant au SEDI. Membre de la commission « Économie » 
à la CCVT•

Chantal MAJO - Conseillère déléguée 
Information et Communication. 
Vice-présidente de la commission « Information et Communication ». 
Membre des commissions « Finances » et « Vie scolaire et périscolaire »•

Gabriel COUTHON - Conseiller municipal 
Membre des commissions « Appels d’offres », « Bâtiments communaux », 
« Économie et services » et « Voirie-réseaux-déplacements-sentiers 
de randonnées » . 
Délégué au Syndicat Intercommunal des Eaux de Dolomieu-Montcarra. 
Délégué suppléant au SICTOM. Membre suppléant de la commission 
« Environnement » de la CCVT•

Annie FERNANDES - Conseillère municipale 
Membre des commissions « Logement » et « Jeunesse ».  
Membre du CCAS•

Claude JOLY - Conseiller municipal 
Membre des commissions « Appels d’offres », « Urbanisme » et 
« Voirie-réseaux-déplacements-sentiers de randonnées ». Délégué au 
SEDI et au Syndicat Intercommunal des Eaux de Dolomieu-Montcarra•

Ntélo KINZONZI - Conseiller municipal 
Membre des commissions « Logement », « Culture » et « Jeunesse ». 
Membre du CCAS. Membre suppléant de la commission « Aménagement » 
à la CCVT•

Cindy MARREL - Conseillère municipale 
Membre des commissions « Logement » et « Jeunesse » .  
Membre du CCAS•

Thomas PICHEROT - Conseiller municipal 
Membre des commissions « Finances », « Information-communication », 
« Économie et services » et « Bâtiments communaux ».  
Membre suppléant de la commission « Économie » à la CCVT•

Anne-Sophie REVENU-MAGOTTE - Conseillère municipale 
Membre des commissions « Vie scolaire et périscolaire », et  
« Jeunesse ». Déléguée au Syndicat des Collèges. Déléguée CISPD 
(commission Sécurité routière)•

Anne-Laure VERGER - Conseillère municipale 
Membre des commissions « Urbanisme », « Écologie-environnement- 
fleurissement », et « Bâtiments »•

Chers Favergeoises et Favergeois, chers amis,
Au seuil de cette nouvelle année, je vous présente, à toutes et à tous, mes souhaits les plus sincères de santé, de bonheur, 

d’espoir et de solidarité, sans oublier la réussite de vos projets personnels, professionnels ou associatifs.  
J’ai également une pensée toute particulière pour nos concitoyens qui sont dans la peine ou qui souffrent de solitude.

 Ce traditionnel bulletin municipal nous donne l’occasion de vous rendre compte de la vie de notre village,  
et tout particulièrement de l’activité des comités consultatifs et des associations locales. Je veux simplement souligner  

dans cet édito les réalisations les plus marquantes. L’année 2015 restera une grande année pour notre commune,  
avec notamment la finalisation de plusieurs projets structurants qui anticipent au mieux les besoins futurs  

tout en préservant notre équilibre financier.

 La mairie et ses abords présentent désormais un nouveau visage avec l’implantation 
de la médiathèque, l’extension du bâtiment mairie, le transfert de l’agence postale et 

l’aménagement paysager. Je ne reviens pas sur l’intérêt de ce groupement des services 
publics dans des structures fonctionnelles, accueillantes et très fréquentées.

 Dès la rentrée de janvier 2016, les élèves de l’école maternelle, les enseignants et  
le personnel de service, ont eu le plaisir d’intégrer leur nouvelle salle « multi-activités ». 

Lieu de sieste et d’activités diverses, mais aussi de détente pour les récréations pluvieuses 
ou trop froides. C’est aussi une salle bien utile pour les temps d’activités périscolaires,  

et ouverte aux associations en dehors du temps scolaire.

 Les quatre maisons en « accession sécurisée à la propriété » construites par Isère 
Habitat ont trouvé acheteurs, et je me réjouis d’accueillir ces nouveaux habitants.  
Le bâtiment construit par SDH et comprenant six logements locatifs, sera achevé  

                     cet été ; il finalisera ce projet soutenu par la commune.

 Parmi les travaux importants, notons aussi la sécurisation du carrefour de la route de Closel et Claritière, et de la route  
des Gorges : démolition de la vieille maison, installation d’un ralentisseur et de trottoirs, et création d’un aménagement  

pour l’infiltration des eaux pluviales.

 L’année 2015 fut également riche en animations culturelles et associatives, avec le retour d’une fête de la musique  
dans notre village, avec du théâtre de qualité au cœur de Faverges grâce à la résidence des Petites Utopies,  

avec le week-end « couleurs du monde » de l’ASC… et bien sûr avec les nombreuses animations de nos associations  
qui consolident les liens entre les Favergeois.

 Au niveau de la vie intercommunale, l’actualité est également riche !  
Le conseil municipal a approuvé à l’unanimité deux propositions importantes : 

• Le Schéma Départemental de Coopération Intercommunale (SDCI) qui prévoit, au 1er janvier 2017, l’intégration  
de la Communauté de Communes des Vallons de la Tour (CCVT) au sein des Vals du Dauphiné avec trois communautés  

de communes voisines : La Vallée de l’Hien, Bourbe-Tisserands et les Vallons du Guiers. 
• Le transfert de la compétence urbanisme à la CCVT afin de réaliser un Plan Local d’Urbanisme Intercommunal (PLUI). 

Ces deux décisions vont dans le sens d’une vision élargie de l’aménagement du territoire.  
Cette évolution logique et inéluctable pour aller vers une plus grande harmonisation et une certaine cohérence,  

permettra de répondre au mieux aux besoins de la population.

 Sachez qu’avec l’appui de toute mon équipe, adjoints et conseillers municipaux,  
je veille au bien être de vous tous, à Faverges, notre village !

Et vive l’année 2016 !

FAVERGES NOTRE VILLAGE - Comité de rédaction : Commission municipale et comité 
consultatif Information-Communication.

Daniel Cézard, Chantal Majo, Gisèle Gaudet, Thomas Picherot, Florence Chagny, Corinne Cottaz, 
Thibaut Magotte, Raphaëlle Revenu Charvet.

Merci à tous pour votre participation (rédaction, interview, photos, documents et recherches diverses…)
Les nombreux Anonymes, les Élus pour leurs comités, R. Anselmoz, C. Billaudot, A. Cézard, J.P. Cézard, 
A. Chareyron, D. Chenavier, L. Chessé, D. Coront Ducluzeau, V. Dechanet, bureau Didier de Londres à 
Rio 2016, N. Douchy, C. Duthil, L. Esturillo, F. Gonsalez, C. Hilaire, J.C. et I. Maïna, R. Marmonnier, 
M. Miladi,  M. Milani, P. Morel, I. Mosic, S. Péclier, E. Rochier, H. Schiavo,  G. Spilmann, C. Valette, 
A.L. Verger, ainsi que M. et Mme H. Bejuy, M. et Mme Fragnon, Mme Frechet, M. et Mme Gonnet,  
M. et Mme Hermil, M. et Mme Vallin. Nous espérons n’avoir oublié personne…
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LE PERSONNEL COMMUNAL
•  Gaëlle AVINENC - Adjointe technique - Restaurant scolaire, TAP,  

transport scolaire, entretien des locaux.

•  Bernadette BOGOSAVLIJEVICH - Adjointe technique - Restaurant scolaire,  
garderie, entretien des locaux.

• David CHENAVIER - Adjoint technique.

•  Isalia DA SILVA - Adjointe technique - Restaurant scolaire, garderie, TAP,  
entretien des locaux.

• Martine DAUFART - Adjointe technique - Restaurant scolaire, entretien des locaux.

• Catherine DUTHIL - Agent territorial spécialisé des écoles maternelles (ATSEM), TAP.

•  Laetitia FRASSIER - Employée en Contrat Avenir - Restaurant scolaire, garderie, TAP, 
adjointe technique.

• Pascale FRECHET - Adjointe administrative en charge de l’accueil mairie.

• Chantal GROS - Adjointe technique affectée à l’école maternelle et TAP.

•  Céline MISTRI - Employée en contrat aidé - Restaurant scolaire, garderie, TAP,  
médiathèque.

•  Sandrine RABATEL - Adjointe administrative en charge de l’accueil mairie  
(en congé parental).

• Nadine ROYNETTE - Adjointe administrative en charge de l’agence postale, TAP, garderie.

• Béatrice SABATIER - Secrétaire de mairie.

•  Ingrid LOUBET, Isabelle MOSIC et Géraldine ROBIN - Remplaçantes en CDD,  
que nous remercions pour leur disponibilité.

LE CCAS :
Daniel CÉZARD 
Anouck MICHEL
Jean-Marc DAMAIS
Cindy MARREL
Ntelo KINZONZI
Annie FERNANDES
Hugues SCHIAVO

Paulette PILOT
Lilianne ROBBIANI
Paulette MOREL
Emmanuelle ROCHIER
Rachel CÉZARD
Olivier CHOMEL

LES COMITÉS CONSULTATIFS
Constitution des comités consultatifs
• VIE SCOLAIRE ET PÉRISCOLAIRE : 
Isabelle Corneloup ; Isalia Da Silva ; Fanny Durand ; Catherine Duthil ; Claire-Line Page ; Raphaëlle Revenu Charvet ;   
Emmanuelle Rochier.

• ÉCOLOGIE – ENVIRONNEMENT – FLEURISSEMENT : 
Marie-Laure Blandin ; Florence Chagny ; Danielle Chenavier ; Michel Chenavier ; Olivier Chomel ; Isabelle Corneloup ;  
Isalia Da Silva ; Jean-Pierre Douchy ; Françoise Lafont ;  Marie-Thérèse Mathieu ;  Paulette Morel ; André Rabatel ;  
Pierre Reynaud ; Raphaëlle Revenu Charvet ; Bernard Rochet.  
Éric Ponsard et Georges Chagny ont rejoint l’équipe cette année.

• CULTURE : 
Annie Cézard ; Marie-Madeleine Durand ; Serge Gilibert ; Claudie Savignat Billaudot ; Wanda Simonutti.

• BÂTIMENTS PUBLICS : 
Jean-Michel Bataillon ; Daniel Charlin ; Marc Faure ; Marcel Gaudet ; Stéphanie Maucolin ; Raphaëlle Revenu Charvet. 

• INFORMATION – COMMUNICATION : 
Florence Chagny ; Corinne Cottaz ; Thibaut Magotte ; Raphaëlle Revenu Charvet. 

• JEUNESSE : 
Stéfany De Sède ; Emmanuelle Rochier.

• ÉCONOMIE – SERVICES : 
Patrice Charvet ; Marie-Madeleine Durand ; Olivier Durand ; Catherine Genthon ; Thibaut Magotte ; Nathalie Probst ;   
Christophe Raineri ; Joëlle Reynaud ; Sabrina Verriere.

• VOIRIE – RÉSEAUX PUBLICS – DÉPLACEMENTS – SENTIERS DE RANDONNÉE : 
Maurice Cézard ; Danielle Chenavier ; Olivier Chomel ; Jean-Pierre Douchy ;  
Dominique Jallot ; Françoise Lafond ; Marie-Thérèse Mathieu ;  
Bruno Morel ; Bérangère Normand ; Alain Picot ; André Rabatel ;  
Bernard Rochet.

Une journée avec  
Béatrice et Pascale
Lorsqu’on  demande  à quelqu’un  de  parler  de  son  travail 
pour un article, la première réaction est d’abord la surprise :  
«pourquoi moi ?», puis le doute  «il n’y a rien à dire,… c’est mon 
boulot, il n y a vraiment rien d’exceptionnel», et la réflexion… 
«en plus, je n’aime pas trop faire parler de moi»…
Alors je remonte mes manches. Après avoir réussi à convaincre 
David et Laetitia de faire l’article l’année dernière, je vais bien 
y  arriver  avec  Béatrice  et  Pascale  cette  année  ?!  Ça  y  est,  
le rendez-vous est pris…

J’ai de la chance, cette année encore il fait beau quand j’arrive 
et la vue sur l’église depuis la mairie est toujours aussi belle 
sous ce magnifique ciel bleu de novembre… 
On s’installe autour d’une table, et il faut commencer… oui mais 
par où ? Par qui ? 

Car même si je les connais depuis plusieurs années, comme 
tout un chacun qui vient en mairie pour des démarches admi-
nistratives ou des renseignements, je serais bien incapable de 
décrire leur travail et donc d’orienter mes questions. Ok ! 
Je tente de but en blanc la question phare : «Béatrice et  
Pascale, c’est quoi une journée type pour vous ?» (Essayez  
d’y répondre chez vous, vous verrez que ce n’est pas si facile 
mais au moins ça ouvre la discussion).

Je prends des notes sur l’une, sur l’autre, sur les deux… ce n’est 
pas si évident car même si elles ont chacune une fonction bien 
précise, il arrive qu’elles aient à travailler ensemble...
De retour à la maison, je ressors ma feuille pleine de B  
(Béatrice), de P (Pascale), de P+B, de flèches, de ratures… et  
je commence… Page blanche... un peu de musique avec un  
réconfort chocolaté et c’est parti.

Je commencerais donc par celle que vous rencontrez en  
arrivant à l’accueil de la mairie, Pascale.
Pascale est là depuis plusieurs mois, en remplacement de  
Sandrine qui s’est arrêtée pour prendre le temps de s’occuper 
de ses enfants.
La journée de Pascale commence toujours par le sujet cantine : 
il faut passer la commande des repas entre 9h00 et 9h30 après 
avoir vérifié les listes. Ensuite la priorité c’est nous, le public :  

il faut répondre au téléphone, aux personnes qui viennent pour 
une réclamation, une déclaration, un renseignement, bref tout 
ce qui fait que nous franchissons le seuil de la mairie. Les élus 
aussi passent régulièrement faire le point avec elle pour la ges-
tion du courrier qui les concerne ou pour prendre des rensei-
gnements sur l’avancée de certains dossiers.
En même temps il lui faut s’occuper des associations, du site 
internet, de l’état civil, de l’urbanisme, du courrier, des livreurs, 
des bricoles imprévues mais urgentes pour lesquelles il faut 
appeler David et Laetitia (chien errant, réparations diverses…), 
des convocations aux réunions, des invitations aux cérémonies, 
des réservations de salles, de la mise à jour des plannings,  
et des listes électorales… Finalement, tout ce qui concerne le 
village et ses habitants !

Puis juste derrière, dans son joli bureau gris et mauve, se trouve 
Béatrice qui s’occupe plutôt du fonctionnement de la mairie tout 
en se cachant derrière une pile de dossiers, son gros ordinateur 
et son téléphone.
Béatrice a la lourde charge de la comptabilité (fonctionnement 
des services et investissements), de la gestion des marchés 
publics (appels d’offre,...), de l’établissement du budget en 
fonction des délibérations du conseil municipal, la gestion du 
personnel communal (les emplois du temps en fonction des 
éventuelles absences, les déclarations fiscales, les feuilles de 
paie,…). Tout cela doit être fait dans les règles de l’art.
Ensuite elle entre dans les détails plus techniques. 
Je note beaucoup, puis je pose des questions… 

Béatrice a également un rôle de régisseur c’est-à-dire qu’elle 
a la responsabilité de tout ce qui est payant pour une mairie : 
entre autres la location de la salle  des fêtes et le périscolaire. 
Cela concerne donc l’argent qu’il faut déposer à la «banque 
des mairies» c’est-à-dire le Trésor Public ; et oui voilà la rai-
son du libellé de nos chèques. Elle s’occupe aussi de tout ce 
qui concerne la préparation des réunions du conseil municipal,  
la rédaction des textes, des délibérations qui seront ensuite  
envoyées au Préfet et de celle des comptes-rendus des réu-
nions… et de l’organisation des différents scrutins électoraux 
sans oublier le secrétariat du maire et des adjoints.
Pour toutes les deux, la priorité est de répondre aux demandes 
de nous tous, les Favergeois, que l’on soit élus ou citoyens… 
ou même perturbateur d’une heure qui vient pour un article… 
et toujours avec le sourire !

Un grand merci à toutes les deux pour votre accueil    - TM 

Béatrice Pascale



vie des comités consultatifs

6 7Janvier 2016 Janvier 2016

Vie des comités consultatifs

vie des comités consultatifsVie des comités consultatifs

vie communaleVie communale

• Services périscolaires
Cantine : suite à un nouvel appel d’offres pour le choix du pres-
tataire de la restauration scolaire, la municipalité a reconduit 
le contrat avec la société ÉLIOR, sur le critère du meilleur rap-
port «qualité/prix». Cette négociation a permis de proposer aux  
parents de nouveaux tarifs sur la base du quotient familial. Cela 
se traduit par une baisse du coût du repas pour plus de 50% des 
familles et une légère hausse pour 25% d’entre elles. 
La fréquentation de la cantine augmente régulièrement et nous 
incite déjà à envisager une nouvelle organisation du service.

Garderie : les horaires du service restent inchangés, à savoir 
de 7h00 à 8h20 le matin, de 16h30 à 18h30 le soir et de 11h30 à 
12h30 le mercredi.
Depuis la rentrée des dernières vacances d’automne, un temps 
d’étude ou d’aide aux leçons est proposé aux enfants volon-
taires, le jeudi, de 16h30 à 17h30, dans les locaux de la mé-
diathèque.

Les temps d’Activités Périscolaires (TAP).
L’expérience d’une première année de fonctionnement a permis 
de tirer des enseignements pour une meilleure organisation du 
service :
•  suppression du jour de garderie-récréation pendant les TAP 

au profit d’activités dirigées;
•  l’accent est mis sur les activités «citoyennes», à savoir les 

activités qui contribuent à l’amélioration du cadre de vie ou 
l’animation du village;

•  nécessité de la poursuite d’une concertation régulière avec 
l’équipe enseignante.

Ce sont entre cinq et sept bénévoles qui, chaque semaine,  
encadrent les TAP de l’école élémentaire, avec six em-
ployées communales.
À l’école maternelle, les activités sont intentionnellement 
moins structurées. Quelques enfants de grande section  
rejoignent, s’ils le souhaitent, des élèves de l’élémentaire.  

Les autres restent sous la responsabilité des deux ATSEM, avec l’appui d’un ou deux bénévoles selon 
les jours.
Les moyens à notre disposition pour le fonctionnement des TAP sont limités, et leur organisa-
tion contraignante. Cependant, grâce à la bonne volonté de tous et à la qualité de nos ressources  
humaines salariées et bénévoles, nous pouvons respecter les objectifs que nous nous étions fixés, 
à savoir : 
•  favoriser la découverte, la curiosité, dans un esprit ludique et dans le respect des règles de vie 

mises en place à l’école;
• aider au développement de l’esprit de saine compétition;
• permettre le développement d’un savoir-être citoyen;
• favoriser la socialisation.
Ces deux derniers objectifs sont très ambitieux, complémentaires aux programmes scolaires,  
et ô combien nécessaires pour l’apprentissage de la citoyenneté qui est trop souvent mise à mal. 

L’appui des bénévoles est un atout incontestable et permet de surcroit, de créer du lien entre  
les générations de notre village. Ce lien est indispensable au bien vivre ensemble. Être bénévole, ce n’est pas de la charité, mais 
l’expérience d’un véritable échange. Quand on se connaît, on se comprend mieux, et on se respecte mieux.
Certes,  notre quotidien est bien occupé, mais le bénévolat peut nous permettre de lui donner du sens et de répondre à notre désir 
de solidarité et de citoyenneté.
Si vous souhaitez rejoindre l’équipe des bénévoles, soyez assuré qu’un engagement sur l’année n’est pas nécessaire. Une heure 
par semaine pour un cycle (7 semaines environ), c’est déjà une petite pierre à l’édifice. 
Et ne doutez pas que ce que vous apporterez aux enfants, ils s’en souviendront !

Écoles et TAP
• Rentrée scolaire de septembre 2015.
Effectifs et répartition par classe :

Équipes pédagogiques :
Maternelle : Moyenne Section / Grande Section : Chantal Majo, directrice (remplacée au 1er trimestre par Franck Würgel).
Petite Section / Moyenne Section :  Christine Talon à mi-temps, avec Laëtitia Jamet.
Élémentaire : CP/CE1 : Raphaëlle Revenu-Charvet ; CE1/CE2 : Cécile Chipier ; CE2/CM1 : Karen Horacek directrice (remplacée par 
Hassna Bouzit le jeudi) ; CM1/CM2 : Corinne Hilaire.

Maternelle : 57 élèves Élémentaire : 96 élèves

GS/MS MS/GS CP/CE1 CE1/CE2 CE2/CM1 CM1/CM2

18/14 6/22 17/7 9/15 13/12 8/15

29 28 24 24 25 23 • Je suis une chrysope. On m’appelle 
du joli nom de mouche aux yeux d’or! 
Adulte, je pollinise les plantes car je me 
nourris de pollen, nectar… mais aussi de 
miellat (substance sucrée secrétée par 
les pucerons). Je fréquente les arbres 
fruitiers, les arbustes, les haies.  
J’aime également la bourrache, la capu-
cine, l’aneth, la carotte sauvage, le fenouil 
pour me nourrir ou y pondre mes oeufs 
tous verts au bout de petits filaments.

L’hiver, je me réfugie dans les tas  
de bois, les haies, les abris de jardin, 
sous les feuilles mortes, les dépendances  
de maison. Si vous voulez m’aider, fabri-
quez-moi un abri à fentes garni de paille 
ou de journaux, rouge de préférence car 
c’est une couleur qui m’attire.

Moi sa larve,  
je suis une  
dévoreuse de 
pucerons ;  

je suis donc très utile au jardin…  
on me surnomme le lion des pucerons !!!  
Je croque aussi les cochenilles, les 
acariens, les thrips (insectes parasites)… 
Avant de devenir adulte, j’aurai mangé 
environ 500 pucerons !

• Bonjour ! Tout le monde me connaît…  
Je suis la coccinelle, la bête à Bon 
Dieu, mais il existe une centaine d’espèces 
de coccinelles en France (plusieurs milliers 
dans le monde) ! Ma réputation ?  
C’est d’être une grande dévoreuse de 
pucerons. Je n’ai pas trop de prédateurs 
car je sécrète un liquide jaunâtre et  
malodorant de mes articulations :  
le prédateur s’enfuit aussi vite qu’il est 
venu !!! Mais un réel danger me guette : 
l’apparition des coccinelles asiatiques, 
élevées pour la lutte biologique.  
Très voraces, elles menacent toutes les 
espèces de coccinelles indigènes (elles 

mangent nos larves !) et perturbent l’équi-
libre des écosystèmes.

Qu’est-ce que je fais l’hiver ? J’hiverne  
en petits groupes sous les mousses,  
les écorces, dans les vieux bâtiments, 
les vérandas ou même dans un angle du 
plafond de la maison ! Comment m’aider ? 
M’accepter là où je me suis installée  
(je ne dérangerai pas…) ou me faire  
un abri : une bûche de bois percée de trous 
profonds d’une dizaine de centimètres, 
légèrement ascendants ou bien, une boîte 
en bois percée, remplie de feuilles mortes 
sèches ou de planchettes fines espacées  
de 5 mm.

Moi, je suis sa 
larve… encore plus 
vorace que l’adulte, 
je peux manger 
jusqu’à 250 pucerons 
par jour !

• Devinette ! Suis-je une guêpe ?

Les insectes, hôtes du chalet…

Bonne retraite Mme Bourlot !
Ça y est, depuis le 1er octobre Marie-Hélène Bourlot a rangé son tablier ! Et c’est le vendredi 9 octobre 2015 qu’a eu lieu une réception fort chaleureuse à l’occasion de son départ à la retraite.
Une vie professionnelle bien remplie.
Marie-Hélène a débuté sa carrière professionnelle avec un BEP d’employée de bureau en poche. Avant d’arriver à Faverges, elle a occupé pendant une dizaine d’années un emploi  
de secrétaire et de pompiste, au garage Citroën des Abrets. En octobre 1986, Marcel Vergnaud, alors maire de Faverges, lui propose un emploi pour l’entretien de la mairie,  
avec « un horaire dépendant du travail à effectuer »… c’était alors noté comme ça dans le contrat !
Dès 1995, Marcel Dupuis, qui a succédé à M. Vergnaud, la titularise sur un poste d’agent d’entretien, avec des tâches très variées qui vont de l’encadrement des enfants pendant  
les temps de cantine, à l’accompagnement dans le car du transport scolaire, en passant par l’entretien de différents locaux communaux. 
Toujours très sérieusement, et avec le sourire.
On peut lire dans les rapports annuels que Marie-Hélène a toujours fait preuve d’une grande conscience 
professionnelle, qu’elle a fourni un travail consciencieux et de qualité dans un très bon état d’esprit.  
Tout le monde s’en est bien rendu compte ! Elle a aidé et consolé (ou parfois réprimandé quand il le fallait)  
un bon nombre de petits Favergeois !
Ce qui restera aussi, c’est son sourire, sa disponibilité, sa générosité, avec une grande sensibilité et la peur  
de ne pas en faire assez… ou de ne pas faire assez bien !
En quelques mots, 30 ans de bons et loyaux services pour notre collectivité ! 
Nous lui témoignons ici toute notre reconnaissance pour ces années de services rendus et lui souhaitons une 
retraite heureuse qui lui permette de profiter pleinement des bons moments en famille, de faire tranquillement ce 
qu’elle n’avait pas le temps de faire avant : une nouvelle vie, longue, riche et passionnante. Merci, Marie-Hélène !
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Même si j’en ai l’allure, il me manque 
«la taille de guêpe» !!! En fait, c’est une 
façon de me protéger des prédateurs:  
je ressemble à une guêpe mais je suis une 
mouche, un syrphe. (Certains syrphes 
ressemblent à une abeille ou à un bourdon, 
il faut de la fantaisie dans la vie !)  
On me reconnaît à ma façon particulière 
de voler (je fais des changements de 
direction brutaux et soudains) ou encore,  
je fais de longs sur-place près des 
plantes (à la manière des colibris et des 
sphinx). Je suis très utile en agriculture : adulte 
je participe activement à la pollinisation.

Vous voulez m’aider ?
Alors, semez les plantes que je préfère : 
bourrache, cosmos, souci, lavande, mar-
guerite, pavot, phacélie… L’hiver, j’hiberne 
à l’état larvaire à l’abri des rochers, 
sous une litière de feuilles, dans le creux 
des écorces, dans de vieux bâtiments... 
Faites-moi des fagots de tiges à moëlle 
comme le sureau, le rosier, le framboisier, 
la ronce ou le buddléia.

Je ne suis qu’une 
larve mais tuer est 
dans ma nature !!! 
Je tue jusqu’à 300 
pucerons en une nuit 

(je ne mange pas tout ! Pas plus de 30 
ou 40 pucerons, cochenilles ou cicadelles 
par jour).

• Je suis une osmie, une abeille solitaire, 
Je suis une pollinisatrice infatigable…  

on dit aussi une abeille maçonne car  
je bouche les tiges de bambous dans 
lesquelles j’ai pondu mes oeufs.
Dans la tige, je dépose du pollen,  
je le tasse. J’ajoute du miel puis je pétris. 
Ceci est une réserve de nourriture pour 
la larve qui naîtra avant l’hiver mais qui 
restera à l’abri jusqu’au printemps. 

• Me voici, le carabe. 

Au menu, je croque des insectes mais 
j’aime bien agrémenter de limaces et 
d’escargots. Je niche dans les branches  
ou les feuilles mortes déposées au pied  
de l’hôtel.

• Je suis le perce-oreille (forficule). 
Je suis un grand amateur des parasites 
du jardin mais si je n’ai rien à me 
mettre sous la dent, je reconnais que 
j’aime les fruits ou les pétales de fleurs… 
Pour l’hiver, retournez un pot de fleur que 
vous avez rempli de paille ; ça me fera 
une bien jolie maison.

• Je suis 
une guêpe 
solitaire, 
je vis seule 
et je n’ai 
pas de nid. 
J’ai plus 
d’une corde 
à mon arc ! 

Je suis une formidable butineuse mais je 
participe à la lutte biologique : je ponds 
les oeufs dans le corps d’insectes que je 
paralyse. Je les stocke dans le sol ou des 
tiges creuses. Mes larves s’en délecteront ! 
Pour m’aider, des tiges creuses ou des 
bûches percées feront l’affaire.

Environnement
• Tendre vers le « Zéro Phyto », c’est quoi ?
Pollution de l’eau, de l’air, des sols, épuisement des ressources 
et de la biodiversité, réchauffement climatique ... Autant de réa-
lités que nous ne pouvons plus ignorer. Le discours qui consiste 
à minimiser nos actes et à nous donner bonne conscience 
compte tenu des pratiques à l’autre bout de la planète n’est 
plus tenable. 
« Quel territoire vais-je laisser à mes enfants ? », est la  
véritable question qui doit guider nos actes.
Face aux enjeux environnementaux, Faverges de la Tour s’est 
engagé à gérer ses espaces publics de façon plus respectueuse 
de l’environnement. La limitation des pesticides s’inscrit dans 
les actions de développement durable engagées par le village 
depuis plusieurs années.

L’une des premières décisions que nous avons prise en la ma-
tière est de permettre à notre agent technique, David, d’obtenir 
une qualification pour la maîtrise des bonnes pratiques phytosa-
nitaires. Ses connaissances et sa motivation pour faire évoluer 
nos pratiques pour l’entretien des espaces verts et de la voirie 
communale ont permis de diminuer très sensiblement l’usage 

du glyphosate. Depuis 2012, notre agent relève rigoureusement 
les dates de traitement, les modes, pesticides, roto fil ou ma-
nuel, les lieux et les quantités utilisées. Ainsi, nous pouvons 
mesurer les progrès réalisés et la diminution sensible des pro-
duits nocifs. Donner les chiffres de consommation annuels, tels 
que 2,5l en 2015 contre 4,5l en 2014, n’a pas beaucoup de sens, 
à cause des variations météorologiques d’une année sur l’autre. 
Mais le constat est là : nous consommons de moins en moins 
de pesticides. 

Le revers de la médaille est l’augmentation sensible du temps 
nécessaire à notre agent pour l’entretien des espaces végé-
talisés du village. Laetitia, qui a été embauchée en « Contrat 
d’avenir » pour 3 ans lui apporte une aide importante. Si notre 
objectif « zéro phyto » sur les espaces et voies publics sera très 
prochainement atteint, il nous restera à résoudre la gestion du 
cimetière, avec peut-être l’utilisation de plantes vivaces couvre-
sol, mise en place de pelouse avec des variétés de gazon peu 
poussant..., et des jeux de boules, avec l’utilisation de nouveaux 
procédés de désherbage. 
C’est pourquoi nous avons signé avec les Vallons de la Tour, une 
charte « zéro pesticide », afin de bénéficier d’aides méthodolo-
giques et financières pour nous permettre de relever ce défi.

Mais ne nous leurrons pas ! Cette démarche, pour être efficace, 
doit être soutenue par les citoyens. Elle nous oblige à changer 
des habitudes pourtant très pratiques, à une plus grande to-
lérance à l’égard des herbes qui pousseront plus librement et 
favoriseront la biodiversité.

Enfin, la municipalité de Faverges de la Tour et son comité 
consultatif en charge de l’environnement, souhaitent que toutes 
leurs initiatives pour lutter contre les risques environnemen-
taux et sanitaires aient valeur d’exemple, et incitent chacun des 
Favergeois, à son niveau, à réfléchir aussi à ses pratiques pour 
entretenir sa cour, son gazon, son potager...

Le bon geste
Aller vers le « zéro pesticide »

Deux excellentes raisons : notre santé et la préservation de l’équilibre 
de la chaîne alimentaire.

Constat
Les pesticides sont souvent mis en cause par les chercheurs :  
augmentation du nombre de décès prématurés dus à certaines  
maladies, atteintes à la fertilité humaine, malformations congénitales, 
baisse des défenses immunitaires, troubles neurologiques... 
Le montant de notre facture d’eau est de plus en plus élevé,  
notamment en raison des coûts de traitement pour la rendre potable.  
N’oublions pas que la terre est un milieu fermé : l’eau et l’air ne se 
produisent pas ! 
Les populations d’abeilles et de bourdons ne cessent de décliner.  
Or, sans abeilles, pas de fruits ! 

Tous ensemble, agissons…
Dans la maison
Vous souhaitez  vous débarrasser des puces ou moustiques et autres 
insectes qui tourbillonnent toute la nuit ?
Attention, si un pesticide (bombe, diffuseur…) fait tomber les mouches, 
ce n’est pas sans danger pour nous, contrairement à ce que dit la  
publicité ! Si vous voyez des matières actives telles que glyphosates,  
clothianidine, imidaclopride… sur l’étiquette, évitez d’appuyer sur la 
gâchette et en tout cas, protégez-vous, et aérez bien (plusieurs heures) 
après utilisation.
Bien sûr, mieux vaut la parade naturelle : empêcher les intrus d’en-
trer, et utiliser des alternatives non chimiques comme les répulsifs 
naturels, pièges, tapette à mouche ou à souris, ruban collant (pas  
très tendance, mais terriblement efficace !)...
Dans le potager
Les limaces et autres vers, les insectes ravageurs, les rongeurs, les 
maladies des cultures, les mauvaises herbes… on ne va pas s’en sortir !
Pourtant, jardiner au naturel, ça coule de source…
Paillages et plantes couvre-sols dans les parterres, engrais verts  
au potager, compostage, accueil des insectes auxiliaires (voir article 
«Hôtels à insectes»), refuges à oiseaux, désherbage thermique ou 
mécanique, haies fleuries, association de plantes, purin d’ortie, et un 
peu d’huile de coude... autant de techniques qui, mises bout à bout, 
permettent de se passer des pesticides chimiques au jardin et de  
favoriser la biodiversité.
Pour nos espaces verts
On peut laisser fleurir les pelouses, ne tondre que certaines parties de 
son jardin, laisser l’herbe au pied des arbres et accepter les fleurs sau-
vages (pâquerette, plantain, digitale...), esthétiques et accueillantes 
pour les insectes qui rendent service au jardinier.
On peut penser les aménagements en faisant en sorte de limiter  
le désherbage : supprimer les larges allées gravillonnées, réduire les 
espaces sablés, jointoyer les interstices le long des trottoirs...
On peut aussi occuper les espaces libres avec des paillages, des 
plantes couvre-sols, ou simplement avec du gazon pour éviter une  
colonisation d’herbes spontanées envahissantes.

Alors, on s’y met ?
Plus d’infos et références bibliographiques sur :

 www.jardineraunaturel.org

Une année en images

14 mars 

Grand nettoyage de printemps

9 mai 
Installation des hôtels à insectes

8 Décembre 
Fête des lumières
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Culture
2015, une année active sous le signe du partage  
et de la convivialité !
Toute l’attention du comité s’est tournée cette année vers l’orga-
nisation de la Fête de la Musique du 20 juin, et la coordination 
des manifestations prévues lors des deux semaines de résidence 
de la compagnie de théâtre « La fabrique des petites utopies ». 
Nous avons aussi accompagné l’installation de la médiathèque 
dans ses nouveaux locaux, organisé l’inauguration et participé à 
l’organisation de la Fête du livre des 28 et 29 novembre.
Heureusement qu’à Faverges il y a toujours des associations et 
des villageois qui répondent présent et qui mettent la main à la 
pâte avec enthousiasme !

Quelle étrange sensation de voir arriver, le 22 juin, ce camion 
semi-remorque sur la place du village ! 
Et en une journée, une nouvelle petite ville composée de ca-
ravanes, d’un bus « maison-cantine-école » destiné aux comé-
diens et aux techniciens de la troupe, et d’un grand chapiteau 
s’est montée comme par enchantement.
Nous en parlions depuis un an : élaborer le projet, emporter la 
décision, organiser les manifestations et coordonner le tout sur 
les deux semaines de fin juin et début juillet : un véritable défi 
pour notre petite commune.
Mais un grand plaisir aussi de se retrouver en plein air, que ce 
soit en journée ou le soir, pour les représentations de la troupe 
qui nous ont emmenés, petits et grands, dans sa fabrique ima-
ginaire de mondes et de mots. Voyage lunaire et poétique, vers 
les origines du monde avec « NiamaNiama », voyage cruel et 
fort à travers notre monde contemporain avec l’adaptation de 
« la rue des voleurs » de Mathias Eynard. 

Lors de ces deux semaines, d’autres groupes ou troupes nous 
ont fait le plaisir de se produire : la Compagnie TA3, le duo  
Lambre-Diarra, le groupe de musique irlandaise SCAL précédé 
des contes d’Isabelle Augier, et enfin le duo de musique mexi-
caine Lindo y Querido lors du festival autour des cultures du 
monde organisé par l’ASC de Faverges. 

Quant à la fête de la musique,  
ce fut une vraie réussite.  
Elle sera reconduite en 2016 !   
BIS REPETITA !

Bâtiments
L’an dernier, nous avons été dans l’obligation de mener des 
études pour la mise aux normes d’accessibilité de l’école  
maternelle.
Les réflexions ont été menées, et ont abouti à la création d’une 
salle au rez-de-chaussée, sous le préau de l’école.
Cette construction répond aux exigences actuelles d’accessibilité 
et de réglementation thermique (RT 2012).
Le bois, matériau très isolant, associé à d’autres matériaux  
d’isolation performants permettra d’optimiser la consommation 
en énergie.
L’architecture de ce bâtiment a été choisie pour être en harmonie 
avec celle de la médiathèque. 
Les travaux commencés mi-juillet ont pris fin comme prévu en 
décembre.
Cette salle est destinée aux activités scolaires de motricité et  
de détente, ainsi qu’aux activités périscolaires et associatives.
Les enfants, le personnel et les institutrices vont y gagner en 
confort : passage en intérieur au chaud l’hiver, et pas d’escaliers !

Mairie et Médiathèque.

Les travaux de la mairie et l’intégration de l’agence postale ont 
été terminés au mois de mai.
Cet espace accueillant et chaleureux, désormais accessible à 
tous, permet aux usagers et au personnel communal de gagner 
en confort. 
Les espaces publics extérieurs ont été repensés pour rendre 
l’ensemble encore plus agréable et convivial.
Ces différents travaux ont demandé aux membres du personnel 
communal de travailler dans des conditions parfois difficiles. Ils 
ont fait preuve de patience et d’adaptation pour réaliser leurs 
tâches au quotidien.
David et Laetitia, sans négliger toutes leurs tâches habituelles, 
sont restés disponibles et conciliants pour assurer les multiples 
déménagements et effectuer l’installation des nouveaux locaux.

Autres travaux réalisés.

• Mairie : peinture des portes et fenêtres du sous-sol. 
• Halle Marcel Vergnaud : réfection du toit. Changement des 
translucides suite à de nombreuses fuites d’eau.
• Salle des fêtes : mise en place d’un tableau électrique simpli-
fié pour l’éclairage et le chauffage et changement du chauffe-
eau de l’espace buvette.

• École maternelle : changement du chauffe-
eau.
• École élémentaire : aménagement d’un es-
pace d’activité jardinage pour les TAP et mise 
en place d’un abri devant l’école. Fabrication 
d’un bac à sable pour remplacement.

Voirie
Synthèse des travaux de voirie 2015

•  Aménagement carrefour Closel et Claritière/rue du Grand Champ, 
début du projet de sécurisation de nos routes, zone 30 km/h.

• Reprise du réseau d’eau au Véronin, chemin Sous l’École.
•   Suite aux travaux d’évacuation des eaux pluviales, reprise  

du goudron route de Cassejoie. 
• Reprise du chemin de l’impasse Moulin Vredon.
• Modification de la zone 50 km/h, route du Fer à Cheval.

Démarche sur l’élagage

Afin de prévenir de potentielles casses de ligne ERDF et Télécom 
cet hiver, un diagnostic du village a été effectué. Notre objectif est 
de rencontrer les habitants concernés, et de les sensibiliser en 
leur rappelant  leur rôle et leur responsabilité dans ce domaine. 

Les objectifs du radar préventif

Depuis son acquisition, il nous a permis de faire de la prévention 
et d’enregistrer des données (comptage de véhicules, mesure de 
vitesse…) Ces données nous permettent :
• d’identifier les zones à risque;
• de lancer des études et de prioriser les chantiers à mener;
• de demander des interventions de la gendarmerie si nécessaire.

Les études en cours

Les zones à risques actuellement identifiées et les dernières 
modifications réalisées sur la vitesse au sein de notre village 
sont présentées sur la carte ci-dessous.

Le projet de cheminement doux et les études en cours 

•Une réflexion est en cours, avec la participation de la Commu-
nauté de communes, pour améliorer et sécuriser nos déplace-
ments (piétons, cyclistes, promeneurs…). L’aménagement du 
carrefour route de Closel et Claritière/rue du Grand Champ est 
une première étape. 
•Une autre phase du projet a été présentée au conseil munici-
pal. Elle concerne l’aménagement et la sécurisation du tronçon 
qui part du carrefour de la Ranche (route des Bruyères/route  
de Closel et Claritière) jusqu’à la zone 30 km/h (ralentisseur du 
carrefour chemin de Châteauvieux/route de Closel et Claritière). 
Si ce projet est approuvé par le conseil municipal, les travaux 
pourraient avoir lieu en 2016.

Économie
Un distributeur de pain  
à Faverges…

Il y a des gens POUR,  
il y a des gens CONTRE…  
Ça, on le savait. Mais…
Saviez-vous que le distributeur de 
pain a un cerveau (de la taille d’une 
puce) ? Eh oui, il prévient le boulan-
ger quand il est vide…
Une bouche ? Eh oui, il dit merci 
quand on lui donne ce qu’on lui 
doit…
Des oreilles ? Eh oui, lisez plutôt  
la suite… 
Voici pêle-mêle de nombreuses 

réflexions qu’il a entendues des petits, des grands, des moins 
jeunes, des plus jeunes, de lui, de vous, de nous tous quoi…

« - J’espère que les gens vont venir, comme ça le boulanger verra qu’il y a de 
la clientèle et ouvrira peut-être un magasin. Et avec un espace pour boire 
un coup ça serait vraiment bien !

- Nous, on voudrait acheter des sucettes et des bonbons.
- Si on pouvait acheter des gâteaux ça serait sympa !
-  C’est pas vraiment ce que je préfère : se retrouver dans un magasin  

pour tailler la bavette c’est quand même mieux.
-  L’autre soir on s’est rendu compte qu’on n’avait plus de pain, il était 21h30,  

alors vite un saut à la machine, et on a pu manger ! Parfait !
- Moi je n’irai pas, je ne veux pas avoir affaire à une machine.
- C’est sympa, c’est vite fait avant la sortie de l’école.
- Je n’aime que les pains un peu spéciaux, je n’y trouve pas mon compte.
- Une flûte c’est trop gros pour moi, je suis seule.
-  Il faut avoir les deux mains libres pour prendre le pain. Si on ne va pas 

assez vite la machine se bloque. Il faut s’organiser !
- Finalement on ne discute pas dans la boulangerie, mais devant le distri pain.
-  J’aimerais bien y trouver des pains au chocolat à partager au bureau  

le matin, et un bout de pizza  pour mon déjeuner.
-  La dame dans la machine, elle est polie, elle a dit merci. Par contre,  

elle ne fait pas de sourire…
- Le pain est bon, les prix sont corrects. J’ai toujours trouvé du pain, même le soir.
-  La machine m’a mangé 1,20 € car je n’ai pas pris mon pain assez vite.  

C’est pas pour l’argent, mais quand même !
- Moi, j’ai pesé le pain, il fait bien 400 g.
- On ne devrait pas les appeler des baguettes mais plutôt des baguinettes ! »
Finalement, IL est là, bien implanté.
C’est l’un des premiers du canton et même plus loin alen-
tours. Il rend bien service.
Reconnaissons qu’avoir du pain frais artisanal au village,  
24h sur 24h et 7j sur 7j apporte quelques avantages !

Le comité consultatif «Économie», avec la municipalité, a réfléchi 

aux différentes possibilités pour permettre la réouverture d’un 

commerce à Faverges. Toutes les rencontres avec des partenaires 

potentiels ont échoué pour des raisons de rentabilité insuffisante. 

La densification éventuelle du centre bourg, dans les années 

futures, incitera peut-être un commerçant à s’installer dans notre 

village.  Dans l’attente, la solution que nous avons trouvée avec 

 le distributeur est très intéressante  pour beaucoup, à défaut 

d’être parfaite. 
Nos modes de vie changent et nos modes de consommation aussi. 
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Zone identifiée à risque, 
suite à des relevés de vitesse.

Vitesses et zones à risques
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ACMP - PEREZ Philippe
Plomberie, chauffage, climatisation, tuyauterie industrielle,  
rénovation, maintenance, dépannage
568 chemin de Chateauvieux - 06 46 24 56 16 - a.c.m.p@hotmail.fr

BELLEVILLE Sylvie
Artiste peintre - Atelier peinture
115 chemin de Dième - 04 74 88 01 57 - www.lamuseetlagalerie.com

BLC - Services Agri - LACORTE Benoit
Réparations, vente de matériel agricole neuf et occasion -  
Vente tubulaire Jourdain…
61 chemin du Véronin - 04 74 88 00 66 - 06 29 14 29 78

BRET André - Snack « La Cabane »
1207 RN 75 - 04 74 88 82 00

BRIÈRE Myriam
Infirmière diplômée d’état, libérale et conventionnée
Soins à domicile ou au cabinet sur rendez-vous
20 rue des Tisseurs - 06 11 99 47 62

CENTRE ÉQUESTRE ÉQUI THÉOTOP - NORMAND Bérangère
École d’équitation (découverte, initiation) - stages -  
promenade à la demande
273 chemin du Laca - 06 14 17 20 81 

CHATEAUFORM’ France
Organisation de séminaires d’entreprises
Le Château - 04 74 83 09 05 - www.chateauform.com

CHENAVIER Michel
Pépiniériste
183 chemin de Varvotier - 04 74 88 88 80

CHOMEL Frères  
Travaux d’aménagements de parcs et jardins
608 chemin du Flavay - 04 74 88 81 28

CHOMEL Henri  
Travaux d’aménagements de parcs et jardins
158 impasse des Sarrets - 04 74 88 87 04

COLLONGE SAS - COLLONGE Jean-Marc  
et BATAILLON Jean-Michel
Charpente - Couverture - Zinguerie - Menuiserie intérieure  
et extérieure - Travaux de bâtiment
233 route du Fer à Cheval - 04 74 88 81 01

ETS CHARVET LA MURE BIANCO  
Fuel domestique
39 route Nationale 75 - 04 74 83 01 70

FESSON Robert  
Peinture en bâtiment - Placo
86 chemin de la Ruat - 04 74 88 80 39

FL2C - LALECHERE Frédérick  
Maçonnerie générale - terrasse - piscine - rénovation - second œuvre
293 chemin de Châteauvieux - 06 45 50 78 39
FL2C@orange.fr

GAEC les BALATIÈRES - PICOT Alain et Martial
Polyculture - Élevage
1689 voie Romaine - 04 74 88 80 20

GAEC de CLOSEL - MOREL Bruno, Marie-Pierre et Jacques
Polyculture - Élevage - Production et vente de lait
65 route des Gorges - 04 74 88 84 49

GEORGE-C - CHAGNY Olivier
Infographiste spécialisé en cartographie de communication
501 route de Cassejoie - 07 86 56 38 65 - g.chagny@gmail.com

GIACOMINI Mario 
Fabrication et installation de matériels frigorifiques industriels  
et climatisation - Installations électriques - Dépannages
99 route de Closel et Claritière - 04 74 83 02 26
www.giacominifroid.com

HUCHET Christian
Électricité Générale - Installation - Dépannages - Rénovation - 
Conseils
6 place des Écoliers - 04 74 88 80 31 - 06 63 72 87 85

LE BRETON Martine 
Artiste peintre
146 impasse des Sarrets - 04 27 54 95 22

LES AMIS DE CÉLINE - HENTZ Céline
Produits naturels et biologiques pour chiens et chats -  
E-commerce
82 route du Saint Martin - 04 37 06 38 17 - 06 09 88 55 41
www.lesamisdeceline.com  -  lesamisdeceline@yahoo.fr

LA ROLANDIÈRE - COUDEYRAS Alain et Monique
Gîte et chambres d’hôtes
405 chemin du Flavay - 04 74 88 89 54 - 06 12 09 72 12
coudeyras.alain@wanadoo.fr

LE TRAVERSOUD - DEROI Pascal et Nathalie
Chambres d’hôtes et tables d’hôtes - Anglais parlé
484 chemin sous l’École - 04 74 83 90 40
deroi.traversoud@orange.fr

MAÏNA Isabel
Artiste Dessinatrice - Animatrice d’art 
288 chemin de Chandriat - 09 65 19 25 60 - 06 02 25 71 56
www.maina-isabel-artiste.com 
https://www.facebook.com/IsabelMainaDessins

MAÏNA Jean-Charles
Artiste sculpteur 
288 chemin de Chandriat - 06 30 81 52 58
www.jcmaina-sculpture.com

MERLE DES ISLES Monique
Réflexologie plantaire - Energétique Chinoise - Reiki
464 chemin du Véronin - 04 74 83 92 75 - 06 87 46 36 34
monitiss@hotmail.fr

MONTBEL Pierre
Terrassement - Maçonnerie - Isolation thermique extérieure
1790 route des Bruyères
06 03 77 33 21 - pierre.montbel@orange.fr

 
MP ÉLECTRICITÉ - PISANI Frédéric
Électricité habitat neuf et rénovation
761 route de Closel et Claritière - 04 74 88 29 45 - 06 79 11 04 88
mp.electricite@hotmail.fr

MULTI-SERVICE - MARCHÉ Sébastien
Jardinage - Bricolage - Livraison - Courses - Petits travaux…
630 route du Saint Martin - 06 59 21 86 91
sebastienmarche.ms@orange.fr 
http://sebastienmarchems.wix.com/multi-service

PAPAZIAN Philippe  
Mécanique agricole
433 route du Boissonnet - 04 74 88 09 72

PELLETIER Stéphane 
Formation informatique et site internet
115 chemin de Dième – 06 14 50 28 55

PONSARD Éric  
Réparation et levage de caisses et bennes de camion -  
Mécanique agricole
1255 route du Fer à Cheval - 04 74 83 04 90

PONSARD Julien
Travaux agricoles, terrassement, forestiers, bois de chauffage. 
160 chemin du Véronin - 06 65 45 48 35

PROP’CAR SERVICES-CHARBONNEAU William 
Lavage auto, aspiration, lustrage peinture, dégraissage plastiques, 
tissus, cuirs, moquettes, restauration optiques.
1136 route de Closel et Claritière - 06 73 57 24 23  
prop-carservices@orange.fr

REV-IMMO Agence du Dauphiné - BERTHIER Michel
1494 route de Cassejoie - 04 74 18 33 59
 rev-immo@hotmail.fr - rev-immo.com

STE SCEA du PRESSOIR - REYNAUD-PALIGOT Pierre
Exploitant agricole - Élevage ovin - Vente d’agneaux, de foin  
et de paille
692 route du Fer à Cheval - 06 43 16 51 33 

TAXI - SARL MICKAEL DURAND
Taxi - VSL - Ambulance
ZA l’étang de Charles - 38490 Les Abrets - 04 76 32 10 48

TAXI - SARL AMBULANCES TURRIPINOISES
Taxi - VSL - Ambulance
28 rue Louis PASTEUR - 38110 La Tour du Pin - 04 74 97 52 52

TECHNIBAT’R - ROCHIER Romuald
Construction - Rénovation - Travaux divers
732 route des Bruyères - 06 86 64 69 10 - technibat.r@orange.fr

VERGER Olivier  
Tous travaux du bâtiment
1140 route de Closel et Claritière - 04 74 88 87 23

 Savez-vous où se trouvent ces détails ? 
Amusez-vous à les découvrir dans notre village.  

Les photos sont prises depuis des lieux publics facilement accessibles. 
Réponse sur le Flash Info du mois de mars et, à la même période,  

sur le site internet de la Mairie. Bonne recherche ! 

AMPRIMO Christine 
148 rue des Tisseurs 04 74 88 88 17
BERTOUX Evelyne 
97 rue de la Rolandière Villa 4 06 38 49 85 95
CÉZARD Éliane 
858 chemin de Dième 04 74 88 02 45
DA CRUZ Sandrine 
367 rue du Pontet 04 74 92 09 52

GHERISSI Sarah 
273 route du Fer à Cheval 04 74 83 78 51
GOYER Fabienne 
589 chemin de Châteauvieux 04 74 83 06 10
RIGOLLIER Corinne 
568 chemin de Châteauvieux 04 74 97 11 84
ROJON Catherine 
860 route des Communes 04 74 88 02 37

Assistantes maternelles agréées

?
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LA MÉDIATHÈQUE

C’est parti pour  
une belle aventure !
Votre ancienne médiathèque a fermé ses portes  le 13 mai 2015 après 
de longues années de service, sans trop de désagrément pour vous… 
nous l’espérons !
L’équipe a mis à profit ce mois de fermeture pour refaire les cotes  
des ouvrages (code de rangement) et les nettoyer (4 400 unités) avant 
de procéder à leur mise en carton par genre et par ordre alphabétique 
d’auteurs (plus de 200 cartons - merci à la pharmacie de  
La Bâtie-Montgascon !)

Enfin, le 8 juin, par une belle matinée heureusement ensoleillée, 
toutes les personnes désireuses de nous aider (adhérents, conseillers 
municipaux et autres Favergeois) étaient au rendez-vous. Quelle ne fut 
pas notre surprise de voir arriver une équipe de choc juchée sur une 
remorque, se joindre aux bénévoles déjà sur place !!! Tout est allé très 
vite grâce à l’aide efficace de ces «petites mains» enthousiastes que 
nous avons vivement remerciées autour d’un casse-croûte revigorant !

Puis, aidées  par le professionnalisme de Pierrette, Max et Fred, biblio-
thécaires du Service de la Lecture Publique de Bourgoin, nous avons 
rangé les ouvrages. Que de tâtonnements pour trouver le meilleur 
agencement de ce bel espace !
Toujours dans la bonne humeur, cette mise en place a demandé à tous 
beaucoup de temps et d’énergie. 
Nous sommes heureuses de vous accueillir désormais dans un lieu 
chaleureux doté de fauteuils confortables et d’un joli «coin jeunesse» 
coloré. Une belle photo de Jean-Charles Maïna, artiste local, apporte  
à notre médiathèque une note artistique appréciée.

Deux postes informatiques sont à la disposition de tous pour 
s’initier, consulter, chercher des informations… Vous trouvez 
aussi désormais des DVD sur place ou à réserver. Pour les 
autres supports (console, liseuse, jeux) ils ne sont disponibles 
qu’à La Passerelle à La Tour du Pin. Nous vous rappelons que 
si vous êtes adhérent à la médiathèque communale vous l’êtes 
aussi à toutes les médiathèques du réseau.

Ce nouveau bâtiment, au cœur du village, a attiré des visiteurs  
et nous comptons soixante-seize nouveaux adhérents. La salle  
de réunion et d’exposition est bien fréquentée. Elle permet,  
entre autres, d’accueillir les scolaires dans de bonnes conditions.

Un grand merci à Laetitia et à David qui, dans le cadre de leur 
travail, nous apportent  bonne humeur et dynamisme, toujours 
prêts pour les petits aménagements  de dernière minute (boîte 
à livres pour les retours, étagères, horloge …).
Encore merci à tous ceux qui ont contribué à la réussite  
de ce projet, inauguré le 20 juin dans un esprit festif. Ce fut 
l’occasion pour Mme Dusset qui, en 1972 fut à l’initiative d’une 
ébauche de bibliothèque (avec pour partenaire le Bibliobus  
de la Bibliothèque Départementale de l’Isère) de nous raconter 
son aventure avec enthousiasme et humour, et de se réjouir  
de cette évolution.

LES ÉCOLES
Une activité équestre à l’école maternelle !

Une année sur 
deux, les élèves de 
moyenne et grande 
section se rendent 
au centre équestre 
pour huit séances de 
poney. Cette année 
encore, elles se sont 
déroulées à Monta-
gnieu.
Cette activité pré-
sente de multiples 
atouts pédagogiques.

Elle permet aux  enfants de sortir du monde du virtuel et de se 
confronter à la réalité de la vie de manière douce et amusante. 
En s’occupant de leur poney, les enfants apprennent à s’ouvrir  
à ce qui les entoure et sont mis en situation de «responsabilité».
Ainsi, ils ont appris à reconnaître le matériel (selle, bombe, 
ustensiles divers), à soigner les animaux (pansage, brossage…), 
ils ont vu le maréchal ferrant travailler, savent maintenant 
reconnaître ce que ces animaux mangent et bien sûr, ils les ont 
montés. Au programme, 
monte simple avec décou-
verte des trois allures (pas, 
trot et galop), jeux de slalom, 
promenade et même voltige.
Tous les enfants sont arrivés 
à surmonter leurs craintes.  
Bravo à eux !

Les élèves de CM1 et CM2 ont commencé cette année 
scolaire avec un cycle de voile et aviron. Ils se sont donc  
rendus tous les mardis et vendredis (du 11 au 29 septembre) 
sur le site du «Point Vert» à Serrières-de-Briord, dans l’Ain.
Tous les deux ans, ce cycle leur permet de prolonger l’activité 
natation qui se déroule de la Petite Section au CE2 et de leur 
faire découvrir d’autres modes de déplacement sur l’eau.
En suivant les conseils des moniteurs, Roger (voile) et Marc 
(aviron), chaque élève a pu progresser à son rythme et se faire 
plaisir. Merci au Sou des Écoles qui finance la majeure partie 
de cette activité. 
Les apprentis navigateurs ont été enchantés de ces six jours 
qui sont pas-
sés bien trop 
vite !!! 

Les moments forts  
de l’année

• Depuis le mois de 
septembre, nous avons le 
plaisir d’accueillir Céline, 
employée communale, 
et Gaëtane, une nouvelle 
bénévole. Et depuis peu, 
deux autres personnes 
se sont proposées, ce qui 
nous réjouit. N’hésitez 
pas, vous aussi, à nous 
rejoindre !

• Dans le cadre du «Défi-lecture» les élèves de Cécile Chipier 
(CE1-CE2) ont rencontré une classe de l’école Thévenon  
de La Tour du Pin.
• «Môm’en contes», l’équipe de conteurs des médiathèques 
du réseau a terminé sa tournée le 19 juin à Faverges  
avec une salle comble. 

• Deux expositions 
ont déjà eu lieu dans 
l’espace polyvalent : les 
photos de la «Fabrique 
des petites utopies» en 
juillet et les tableaux 
des résidents de l’AFI-
PAEIM en octobre.
• «D’un livre à l’autre» 
continue à raison d’une 
rencontre par mois et 
réunit de plus en plus 
d’amateurs.

La Fête du livre s’est déroulée à la salle  
des fêtes les 28 et 29 novembre sur le thème du jeu avec  
la présence de Carole Declercq qui nous a présenté avec  
enthousiame son premier roman «Ce qui ne nous tue pas», 
Yann Dégruel (auteur de BD jeunesse qui a réalisé une 
fresque avec les visiteurs), José Da Silva Barros de la ludo-
thèque des Avenières (intervention sur l’intérêt du jeu chez 
l’enfant), Stéphanie Bois de la Passerelle (atelier jeux vidéo  
et tablettes) et Jyann Mastan de Déclic ludik (présentation  
de nouveaux jeux). 

Merci à nos partenaires pour la réussite de cette fête :  
Sou des Écoles, Service de Lecture Publique, Michel  
Chenavier pour la déco verte, ainsi que «La belle histoire» 
(nouvelle librairie de La Tour du Pin) et Majolire, sans oublier 
bien sûr la municipalité et tous les écoliers et leurs enseignants 
pour les travaux d’élèves.
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 PETITES HISTOIRES
«Les bouquets de patience au café Bonny : quand un jeune homme et une 
jeune fille se fréquentaient depuis quelques mois, si la jeune fille quittait le 
jeune homme, on donnait à celui-ci un bouquet de patience. C’était un bouquet 
de fleurs du jardin avec tout plein de petits mots plus ou moins drôles accrochés  
aux fleurs. Cela lui permettait de patienter jusqu’à ce qu’il retrouve une chère. 
Celui qui avait le bouquet devait payer à boire au café. Et s’il était encore  
seul au mariage de la fille, il recevait alors un bouquet d’oignons pour  
le faire pleurer !» 
       
 L’HIVER
«Il faisait plus froid que maintenant, il y avait beaucoup de neige et elle durait 
bien plus longtemps. 
On chauffait les briques ou les bouillottes en cuivre pour les mettre dans le lit. 
Les briques passaient toute la journée dans le four du poêlon et le soir lorsqu’elles 
étaient à température, on les tortillait dans un tissu pour ne pas se brûler.
Le matin il faisait froid dans les chambres, les vitres étaient complètement 
givrées. Ça faisait de jolis dessins.
Dans les maisons il n’y avait pas de mazout mais du charbon qu’on achetait en 
bas du village, chez Couthon. Il y a longtemps il y avait des mines de charbon à 

Faverges : les charbonnières. Mais c’est 
vieux. Il y avait aussi de la tourbe dans 
le haut du village, mais ça ne chauffait 
pas grand chose et ça sentait mauvais.

Avec la neige, on faisait de la luge. 
Sous le château, il y avait de belles 
pentes. Mais il fallait faire attention 
pour s’arrêter !

Un jour à l’étang de Saquet, à l’Aqua-
tière, avec mon frère et la soeur d’un 
voisin, on a glissé jusque sur l’étang.  
On a eu très peur car la glace n’était  
pas épaisse !»

 LES LOISIRS
«Le dimanche, on n’avait pas grand chose à faire. On était fatigués.
Le matin il y avait la messe. Les enfants du Véronin venaient à pied au caté-
chisme à Faverges. L’après-midi, les femmes gardaient leurs enfants et les maris 
allaient faire la belote ou jouer aux boules, chez Bonny ou dans d’autres bistrots. 
Parfois, il y en avait qui avaient trop bu, ce n’était pas marrant. C’était comme 
ça, les femmes restaient à la maison, elles tricotaient, faisaient la couture, 
faisaient des robes à leurs filles.

À l’époque il y avait aussi les fêtes et les sorties qui jalonnaient l’année, 
comme l’arrivée de la vogue au village. Il y avait une vogue qui s’installait dans 
un champ face au café et à la maison Bonny, et il y en avait une spéciale pour 
les conscrits de Faverges, sur le champ de Mars (terrain où il y a la mairie).  
Il y avait le pousse pousse, la balançoire… C’était un monsieur de Cessieu qui 
venait, mais les vogues de La Bâtie ou de Saint Clair étaient plus grosses.  
Une fois j’y suis allée avec dix centimes en poche ! Ce n’était pas beaucoup ! 

L’hiver, on descendait à pied au cinéma de la Tour du Pin ou avec le taxi  
collectif de M. Cottaz. Le cinéma c’était là où il y a le café, sur le champ de 
Mars. Il y avait même deux cinémas à La Tour du Pin plus un à la Bâtie. 
Celui-là, on y allait le dimanche soir.

Il y avait parfois des courses de vélo qui étaient organisées. On allait vers  
le grand étang entre La Chapelle et Faverges pour voir passer les coureurs,  
ça faisait passer l’après-midi. Il y avait beaucoup de clubs de vélo.  
À St Clair, c’était «La Pédale St Clairoise». 
On faisait aussi des sorties au lac d’Aiguebelette avec les filles…  On y allait  
en vélo. Mais non, ce n’est pas loin Aiguebelette ! Parfois on allait aussi  
jusqu’à Annecy !

Et puis on jouait au foot à Faverges. Il y avait un terrain à la place des petites 
maisons vers le HLM, et un autre aux Sarrets. On jouait aussi à la Bâtie.  
Là-bas, comme il n’y avait pas de vestiaire, les garçons se lavaient dans la fontaine 
qui est sur la place et après ils se changeaient dans la grange qui était à côté.

Il y avait aussi l’Amicale Laïque. C’était pour les jeunes qui avaient une  
vingtaine d’années et pour les adultes, pas pour les petits. On faisait des sorties, 
des visites, on jouait des pièces de théâtre et on chantait. 

On chantait beaucoup à Faverges. 

On jouait aussi au théâtre dans les écoles laïques. À l’école il y avait une salle 
avec un rideau pour faire les représentations. 

On se regroupait chez Clément, à côté de l’église. Après la guerre, ils ont 
construit une grande salle. C’était alors la  salle des fêtes, de spectacle,  

 
de cinéma, de bal, en arrière de la maison carrée. On y allait aussi quand  
on avait un «cher» (un amoureux). 

Et enfin le patronage. C’était l’association de la paroisse. On y faisait beaucoup 
de théâtre et c’était la tatan de Marie-Thérèse qui exerçait.

Avec le père Pégoud fallait pas jouer mixte, alors les filles se déguisaient en 
hommes pour jouer les rôles d’hommes. Quand on voit la vie de maintenant... 
c’était bien arriéré ça ! On faisait une représentation au mois de mai,  
et parfois, on jouait aussi dans l’école libre. 

Tous les deux avec mon mari, on a joué dans une pièce. C’était la première  
qui était mixte. Elle s’intitulait «Cœur d’Alsace».  Lui, il jouait  le rôle  
d’un Général. C’était une pièce triste de la Résistance. Les costumes on les faisait 
nous, ou alors, on les louait.»        

   

LES MARIAGES
«Pour les mariages, les garçons et les filles d’honneur faisaient la quête lors  
de la tournée des cafés, après le repas de noce. A l’époque il y en avait à revendre 
à Faverges et on les faisait tous ! Pour le repas, on mangeait de la poule au riz, 
de la tête de veau à la vinaigrette, des épinards à la crème, et des poulets  
de la ferme. Il y avait six plats avec la pièce montée. Les mariages se faisaient  
à la maison chez la mariée ou parfois chez le marié.

Mon mari avait 6 ans de plus que moi. On s’est connus parce qu’on était voisins. 
Quand je passais devant chez lui, je lui disais « Bonjour M’sieur », ça l’a fait 
rire toute sa vie ! Mon vélo faisait que lâcher devant chez lui ! Quand ma sœur 
s’est mariée, il était garçon d’honneur, et moi fille d’honneur alors ça avait  
fini les épinards ! 

Mon voyage de noce c’était à Lyon. Après, on est parti jusqu’à Nice, en train 
pendant une semaine. Ma femme était un peu dépaysée, mais elle avait bien 
réagi, et puis encore après il y a eu un bébé ! » 
       

 LES NAISSANCES
«Souvent les femmes accouchaient à la maison, seules ou avec Madame  
Reboton de La Tour-du-Pin, ou avec Madame Ravat de Corbelin. Parfois celles-
ci arrivaient trop tard, car il fallait les prévenir et il n’y avait pas de téléphone.  
Il y avait aussi un docteur à Corbelin, mais souvent on se soignait tout seuls.» 
       

 LA BAILLI
«Quand une femme - ou un homme - quittait son foyer mais qu’ensuite  
elle - ou il - revenait à la maison, alors on faisait la « bailli ». On tapait  
sur des casseroles jusqu’à ce que le couple nous ouvre et nous paye à boire. 
Quand j’avais sept/huit ans, on a fait la fête dans notre coin. Une dame avait 
quitté son mari pour partir avec un gars de Faverges, et elle était revenue.  
Les voisins avaient des casseroles et ils disaient « il y a la Marie qui est revenue », 
on va lui faire la bailli. Ils faisaient tout pour faire du bruit. On disait aussi «faire 
la cavalcade ». Parfois aussi, on utilisait un char sur lequel des gens représentaient 
le couple. La bailli pouvait aussi se faire si quelqu’un se remariait. 
Un jour on avait prévu de faire la bailli à quelqu’un mais il en avait eu vent. 
Il avait préparé une grande table avec des verres et des gâteaux. Les gens ont été 
surpris et n’ont pas eu le temps de faire du bruit.» 
       

 LES ENTERREMENTS
«Les enterrements se faisaient à cheval.
En hiver, quand il y avait de la neige et qu’il fallait aller chercher les corps  
au Véronin, c’était difficile car lorsque le vent soufflait ça faisait des congères.  
Le Véronin, on l’appelait « La Petite Pologne ». C’était à l’autre bout du pays, 
un peu à part. Le curé allait jusqu’à la maison du défunt avec les enfants de 
chœur, ils faisaient tout le chemin à pied aller-retour, comme une procession. 
Après l’enterrement, les gens mangeaient ensemble. Pour moi, quand j’étais 
enfant, c’était difficile car les gens se retrouvaient, riaient et discutaient comme 
s’ils oubliaient pourquoi ils se retrouvaient.» 
       

 MANGER
«À la maison on mangeait de la soupe tous les jours… ça conserve, on est 
encore là ! On n’était pas envieux pour la bonne raison qu’on n’avait rien  
à envier, il n’y avait pas de publicité ! Pas de télé, pas de radio, on ne savait  
pas ce qui existait ailleurs !
On faisait notre fromage et notre beurre. Petit, je savais le faire avec la baratte 
ou le pilon.
On mangeait des châtaignes qu’on épluchait le vendredi en rentrant de l’école.
Chacun avait son potager. On aidait les parents à ramasser les haricots et  
les pommes de terre. Pour le mardi gras, on faisait des bugnes.

Les conscrits offraient un souper à leurs conscrites. Un jour ils nous avaient  
emmenées à Tapon, il y avait un petit caboulot là-bas, où on pouvait danser. Pour 
le repas, ils avaient apporté un bon plat de viande et voilà que les conscrits se sont 
mis à faire «miaou miaou», c’était du chat. Moi, j’en avais point mangé.» 

Nos aînés racontent… 
la vie quotidienne de leur jeunesse
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Déjeuners d’été

Premier menu.
Beurre frais, jambon à la gelée, radis,  cornichons. Poissons frits. Côtelettes de veau panées sauce mayonnaise. Pommes de terre en purée. Cervelles au beurre. Dessert.

Deuxième menu.
Beurre frais, radis, melon saucisson. Œufs à la coque. Châteaubriand à la Financière. Lottes frites. Asperges à la vinaigrette.

Troisième menu.
Beurre frais, radis, sardines, pieds de veau ou de mouton à la vinaigrette.Œufs au beurre noir. Rognons de moutons en brochette. Beignets soufflés de pommes de terre. Épaule d’agneau au jus.

- 997 -

QuaTrième menu.
Artichauts à la vinaigrette, beurre frais, olives. Truites aux fines herbes. Côtelettes de veau à la Maintenon. Pommes de terre au gratin. Gigot froid à la gelée.

Dîners de cérémonie (hivers) de seize à vingt  couverts.

Premier menu.
Consommé au tapioca printanier. 

Turbot aux sauces hollandaise et savoisienne. 
Filet de bœuf à la renaissance. Salmis de bécasses. Coup du milieu. Pâté de foie gras. Homard sauce tartare. Haricots verts à l’anglaise. Dinde truffée rotie. Salade. Fromage glacé au moka. Desserts. Madère, - Bordeaux, - Champagne, Vins de dessert.

 
Deuxième menu.
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 LES LAVOIRS
«Été comme hiver les femmes s’y retrouvaient  
pour rincer le linge. 
Il y avait ceux qui avaient 
toujours de l’eau parce 
qu’ils étaient le long du 
Pissoud comme le lavoir 
de l’Aquatière (dans  
les gorges, vers l’étang),  
le Pissoud (au bout de  
la route des Bruyère) et 
Moulin Martin (en bas 
du bois). 
Mais aussi ceux qui 
étaient alimentés par l’eau 
communale comme le lavoir du Champ de Mars (place de la mairie), celui  
vers la route des Gorges, celui d’en bas vers la route de Corbelin, celui du bas  
de la route du Flavay, en haut de Châteauvieux, et sur la route des Bruyères. 
Mais parfois comme ceux-là n’avaient plus d’eau, on allait jusqu’aux Gorges 
avec le b’reau ou la brouette, et les paquets de linge dessus.

On avait l’eau et des chaudières dans les maisons. On lavait le linge avec  
les lessiveuses, ça faisait de la buée dans la cuisine, et on allait ensuite le rincer 
au lavoir. 
Mais en été, il arrivait qu’il n’y ait plus d’eau sur l’évier car la source n’était  
pas bonne. 
L’hiver par contre, on ne faisait pas beaucoup de lessives. Quand on revenait du 
lavoir nos mains étaient gelées.  En attendant le printemps, on stockait le linge 
sale pour le laver à Pâques. On n’avait pas le temps de s’amuser.»

 VIVRE ENSEMBLE, LA FRATERNITÉ
«Il y avait les mondées. On se regroupait chez quelqu’un pour casser les noix,  
et on partageait le saucisson ou l’andouille. On chantait beaucoup. 
Après l’émondage, on allait presser les cerneaux pour faire de l’huile.  
Ça sentait bon dans le village. À la ferme Morel, c’était le Jean Vallin qui  
faisait l’huile. Avec un sac sur les yeux, son cheval blanc faisait tourner  
le moulin toute la journée.

L’alambic venait aussi chaque année. Il s’installait près du lavoir, vers la route 
des Gorges actuelle ou vers le lavoir du Pissoud. On faisait l’eau de vie avec  
le marc de raisin, ou avec la prune, la pêche ou la poire.

Tout le monde avait sa vigne à Faverges. On faisait le Baco, vin blanc et vin 
rouge. Les enfants tassaient le raisin pieds nus pour faire sortir le jus.

Il y avait la batteuse : ce n’était pas très gai, mais les hommes mangeaient 
ensemble. Ils battaient chez quelqu’un pendant deux ou trois heures,  
ils mangeaient puis ils allaient chez quelqu’un d’autre, ils mangeaient,  

Remerciements
Nous remercions très sincèrement toutes les personnes qui ont accepté  

de nous livrer leurs souvenirs, leurs photos et leurs documents pour  
la mémoire de tous. Les entretiens ont eu lieu dans la joie et la bonne humeur, 

nos moins jeunes évoquaient leurs souvenirs avec plaisir, et ce fut vraiment 
passionnant. Nous avons compilé les souvenirs de tout le monde. 

Nous espérons avoir retranscrit de manière fidèle ce qu’ils nous ont  
raconté. Malheureusement, malgré nos recherches l’orthographe des noms 

dans le texte n’est pas forcement exacte.

Margot

Naissances :     
Anna LAZZAROTTO le 16 janvier, 835 route de Closel et Claritière
Camille, Michelle, Patricia CORNET le 30 janvier, 57 chemin  
de Dième
Margot, Louise GIRARDIN le 11 février, 152 route du Boissonnet
Tom, Pierre, Lucien RICHARDOT le 7 mars, 315 chemin du Flavay
Hugo, Georges MORANDINI le 6 avril, 227 voie Romaine
Alonzo BRENGUIER le 25 avril, 202 rue des Tisseurs
Hinata CÉZARD le 7 mai, 152 rue du Grand Champ
Théo, Valentin, Yves EYRAUD le 15 mai, 81 rue de la Rolandière
Liam, Hervé HADOT le 27 mai, 1437 route des Bruyères
Elio, Mickaël, Jean, Christian MONIN le 17 juin, 458 chemin  
sous l’École
Maé, Guillaume COLLIAT le 23 juillet, 453 route des Communes 
Léane, Victoria MOUGIN le 24 septembre, 761 route de Closel  
et Claritière
Lucas, Kévin GOY le 25 septembre, 81 rue de la Rolandière 
Ambre, Margot MOREL le 3 novembre, 129 chemin de Châteauvieux
Emy MACHADO le 14 décembre, 82 allée des Tilleuls

Stéphanie et Frédéric

ÉTAT CIVIL

et comme ça toute la journée. On travaillait beaucoup ensemble quand  
il y avait les gros travaux.

Tout le monde se rendait service. Rendez-vous compte que toutes les maisons en 
pisé étaient fabriquées par les gens entre eux, avec un artisan qui s’y connaissait.  
Ils s’aidaient tous. Une année c’était la maison d’untel, ensuite celle d’un autre.

Les Favergeois étaient des gens simples, tout le monde se donnait  
un coup de main.»

Elio

Anna

Ambre

Théo

Tom

Emy

Liam

Hinata

Julia et Jean-Cyril

Mariages :
Marion DURAFFOURG et Nicolas DEPELCHIN le 23 mai
Stéphanie MAUCOLIN et Frédéric PISANI le 13 juin
Isabelle BURLET-PARENDEL et Laurent BRUN le 20 juin  
Julia VALLEE et Jean-Cyril MILANI le 11 juillet
Yolande CHAZEL et Philibert CHOMEL le 28 novembre
Amandine CÉZARD  et Thomas PARET-ROUX le 29 décembre

Décès :
Daniel, Fernand GENIN le 24 mars, 322 chemin du Peyronnet
Maurice, Gilbert VAGNON le 10 juin, 966 route des Communes
Éric, Yves, Patrick MERMILLON le 12 juillet, 120 impasse des 
Sarrets
Bernadette, Germaine, Henriette PERRIN épouse BELLEMIN  
le 16 septembre, 309 route de Closel et Claritière
Georges ROCHE le 23 octobre, en résidence à St André le Gaz
Élisa, Reine, Mélanie ANSELME veuve PILOT le 30 octobre,  
1626 route des Bruyères
Yvonne THOMAS épouse CHAMBAZ le 27 décembre,
1467 route des Gorges

Poème des Lavoirs
Lavoir du Pissoud

À côte Gal il faut grim
per

Moulin Vredon, don don
 dondaine

À Varvotier il faut
 choisir :

Charbonnières o
u les Bruyères ?

À cet endroit ver
s le Laca

Ma mie, une halte s
’impose...

Comment déjà le nom
 de ce lavoir ?
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Claude COHEN TANNOUDJI

Une personnalité à Faverges de la Tour
Il était une fois, au début du XXe siècle, un jeune homme,  
M. Joseph VEYRAT, nommé instituteur à Faverges où il 
enseignera plusieurs années sous la direction de M. PERNOD.  
Il arrive de Bourg d’Oisans où il vit avec toute sa famille.  
Lors du décès de son père, il fait venir son jeune frère, Gabriel, 
à Faverges, pour le scolariser dans sa classe. C’est donc  
dans cette école que Gabriel nouera des amitiés qui dureront 
sa vie entière et l’attacheront à Faverges.
En 1918, à son retour de la guerre, il choisit de s’installer  
à Lyon où vivait sa marraine de guerre Mme PEUGEOT qui lui 
procurera un poste au garage Peugeot. À la naissance de sa 
fille Jacqueline il décide d’acquérir une maison à la campagne 
et ce fut Faverges !
Jacqueline y passa d’abord toutes ses vacances et les week-
ends avant d’y trouver refuge avec sa famille durant la guerre. 
C’est ainsi que Jacqueline a fréquenté les bancs de l’école 
primaire publique où elle s’est fait de nombreux amis. 
Elle se souvient avec amusement de son passage en 6e.  
C’est son institutrice qui l’avait emmenée à vélo (pas d’essence 
en cette période) de Faverges jusqu’à Bourgoin Jallieu pour 
passer le certificat d’entrée en 6e ! Certificat brillamment 
réussi, à l’image de toute sa scolarité, poursuivie d’abord  
à Lyon, puis à Paris où la jeune Favergeoise réussit en 1957 
l’agrégation de physique à l’École Normale Supérieure de 
Paris.

De son côté, Claude COHEN TANNOUDJI était aussi un brillant 
élève.
Né en Algérie de parents modestes qui rêvent que leur fils 
devienne médecin, il passe sans problème toutes les étapes  
du cursus scolaire. D’abord en Algérie jusqu’au lycée en 
classes préparatoires puis à Paris, lui aussi, où il poursuit ses 
études à l’École Normale Supérieure. Il passe son agrégation 
la même année que Jacqueline.

Et c’est là qu’ils se rencontrent et que débute  
leur magnifique histoire commune. 

Pendant ses études Claude croise des professeurs illustres 
et généreux qui lui ouvrent tout grand la voie de la physique… 
(Tant pis pour la médecine !)
L’un d’entre eux, Alfred KASTLER, a été distingué par un prix 
Nobel en 1966, pour un travail réalisé avec l’aide de Jean 
BROSSEL. 
Notre Favergeois d’adoption estime qu’il a eu beaucoup de 
chance de les rencontrer, qu’ils lui ont transmis leur passion 
pour la physique… Il les considère comme ses maîtres, et leur 
en est encore très reconnaissant.

«LES VOCATIONS S’EVEILLENT PAR LE CONTACT HUMAIN !» 
clame-t-il comme une évidence.

Pendant que Jacqueline assure un enseignement de sciences 
physiques en lycée à Paris, Claude enchaîne  avec le service 
militaire (24 mois à l’époque) en Algérie. Dès son retour,  
il obtient un poste au CNRS (Centre National de la Recherche 
Scientifique). Et il ne s’arrête pas là.
En 1964, il est nommé Maître de Conférence, puis Professeur  

à la Faculté des sciences de Paris.
Passionné par la recherche il travaille jour et nuit. Au fil des 
ans, la physique se développe et se structure, ce qui implique 
des spécialisations et des coopérations internationales.  
Sa spécialité est la physique quantique qui décrit l 
e comportement des atomes et des particules.

Il est ensuite nommé professeur au Collège de France 
(institution renommée qui existe depuis l’époque de François 
1er) en 1973 avec une chaire de physique atomique et 
moléculaire qu’il occupe pendant 30 ans. Cette nomination, qui 
exige de présenter un cours différent chaque année, demande 
un énorme travail qui permet de beaucoup progresser.

Les maître mots de cette période sont : 

ÉCRIRE, ENSEIGNER, TRANSMETTRE.

Depuis 1957, c’est à Faverges, dans la maison familiale,  
que Claude et son épouse reviennent chaque année. 

C’est là que notre chercheur trouve son inspiration  
et la sérénité nécessaires pour préparer ses cours. «Tous  
mes livres, je les ai écrits à Faverges» nous explique-t-il. 
«Dans la maison de mon épouse, loin du tumulte parisien 
(pas de bruit, pas de téléphone)…». «Quoique maintenant», 
regrettent-ils tous les deux en chœur «la route est devenue 
bruyante» et «les e-mails arrivent jusqu’ici» !

Et son parcours, déjà impressionnant, ne s’arrête pas là !
1996 : Médaille d’or du CNRS 
1997, le 15 octobre : prix Nobel de physique
C’est le roi de Suède, au nom de l’Académie royale des 
sciences de Suède qui lui remet cette distinction prestigieuse, 
comme  reconnaissance de son exceptionnel travail. Il a alors 
64 ans.
Prix Nobel partagé avec deux américains : William PHILLIPS et 
Steven CHU. Ce dernier a été conseiller scientifique de Barack 
OBAMA lors de son premier mandat.
Ce prix Nobel leur a été attribué pour le développement de 
méthodes pour refroidir et piéger des atomes avec la lumière laser. 

Claude et Jacqueline ont aussi été reçus par la suite par 
Jacques CHIRAC, Président de la République, puis par Lionel 
JOSPIN, alors Premier Ministre.
Ce prix a changé la vie de Claude, sa vie car depuis, il est 
très sollicité de toute part, pour de nombreuses interviews et 
conférences.

Les applications concrètes qui ont pu découler de ses 
recherches ? Une très grande maîtrise de la mesure du temps, 
de nombreuses applications dans le développement laser, les 
GPS, le domaine médical (repérage des parties vides  
des poumons), les atomes froids…
2010 : décoré Grand Officier de la Légion d’Honneur
2012 : nouveau prix Nobel de physique à un Français,  
un de ses élèves : Serge HAROCHE.
«La boucle est bouclée» s’amuse à dire Claude COHEN 
TANNOUDJI :
«J’ai été formé par un prix Nobel, j’ai été moi-même lauréat 
du prix Nobel, puis je suis devenu formateur d’un prix Nobel !» 
tout cela dans un même laboratoire : celui de l’École Normale 
Supérieure !

Si depuis 2004 Claude COHEN TANNOUDJI  a  un statut de 
«retraité»,  il n’a pour autant jamais cessé d’être très actif.
Il est invité pour au moins 15 à 20 conférences chaque année, 
dans le monde entier. Son épouse l’accompagne chaque 
fois dans tous ses déplacements que ce soit en Europe, en 
Amérique, en Asie et même une fois jusqu’à l’île de Pâques. 
Bien sûr, il écrit encore des livres, car un chercheur ne 
s’arrête jamais… Il vient d’en terminer un après presque 6 ans 
de travail. Ce dernier est en attente de parution.

«Ses livres ont été traduits dans un grand nombre de langues, 
dont un en Persan, … une très belle écriture» explique 
Jacqueline.

Pendant toutes ces années, Claude n’a jamais oublié son côté 
humain et solidaire. Il s’est toujours beaucoup impliqué dans 
le Comité de défense des Hommes de Sciences et s’il peut 
utiliser sa notoriété pour aider les scientifiques il le fait sans 
compter.
Et quand on demande quelles sont les qualités requises 
pour être un bon chercheur, Claude cite sans hésiter : 
«la curiosité». Et son épouse complète : «la capacité de 
concentration, la persévérance, la rigueur». Puis elle ajoute 
qu’il n’avait jamais besoin de papier ni de crayon, qu’il avait 
tout dans la tête, d’autant qu’il était toujours en train de 
réfléchir… ce dont ses enfants ont parfois profité, car il donnait 
de temps en temps son accord à des demandes sans avoir 
vraiment entendu !

Claude précise encore que la recherche c’est «comprendre 
les choses» : les applications qui peuvent en découler 
n’apparaissent qu’après…

Le couple COHEN TANNOUDJI aime toujours beaucoup venir 
se ressourcer à Faverges. Il y retrouve des amis d’enfance 
de Jacqueline, qui sont devenus leurs amis à tous les deux, 
et ils ont souvent une pensée pour Élie CARTAN, grand 
mathématicien et physicien Français, natif de Dolomieu,  
dont ils ont fréquenté le fils Henri.

Leurs enfants (à qui ils ont transmis la passion de la recherche 
et qui travaillent dans des domaines de pointe en biologie 
à l’Université et à l’Institut Pasteur) et leurs petits enfants 
viennent aussi parfois au village.

Ils se souviennent de repas de «famille», car la famille est 
grande quand on y associe tous les amis (chercheurs ou 
autres), autour de la belle table de la salle à manger, où la 
réflexion collective avançait dans la bonne humeur, et où les 
fins mets concoctés par Jacqueline ne passaient finalement 
qu’au second plan !

Ils se souviennent aussi de la petite marche hebdomadaire 
pour aller jusqu’à la ferme du Gros Chêne chercher le fromage 
de chèvre chez Mme GAUDET.
Ils connaissent bien Faverges et même s’ils sont très discrets, 
ils sont très attachés au village, qui peut être très fier de les 
compter parmi ses habitants. 

Nous les remercions encore d’avoir pris le temps de nous 
accueillir, en toute vraie simplicité, car finalement nous aussi 
nous faisons partie de ces personnes qui les ont sollicités.

Vous pouvez en apprendre d’avantage en vous connectant sur :

http://www.nobelprize.org/nobel_prizes/physics/
laureates/1997/cohen-tannoudji-facts.html

Merci à Jean et Simone Gonnet pour le contact et les photos.
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IGOR MOSIC

un incroyable touche-à-tout
Un petit article sur le journal local pour relater le titre de 
champion de France d’Igor en Kenpo, et notre rédaction prend 
rendez-vous avec le champion pour une interview…
Le soir de l’entretien, Isabelle, son épouse, nous invite à entrer 
dans leur maison et nous offre à boire. Nous choisissons un 
sirop. Nous avons bien fait car la carrière d’athlète d’Igor fait 
tourner la tête !
Il est là, trentenaire charpenté comme un athlète de haut 
niveau qu’il est, sourire aux lèvres, décontracté, et calme 
comme tout bon père de famille.

Nous commençons à le questionner sur le Kenpo.
Le Kenpo est un art martial, qui allie sport de combat et sport 
de contact, où l’utilisation des poings, coudes, genoux, pieds 
est autorisée ainsi que les projections, étranglements, clés au 
sol… Bien sûr les règles sont strictes pour assurer la sécurité 
des combattants.
Igor est un athlète reconnu dans le monde entier dans cette 
discipline.

    Entre 2003 et 2013 il a été 
deux fois champion de 
France de sa catégorie, 

et a obtenu quatre titres 
en coupe de France.

En 2008 il a été sacré 
champion du monde à Faro 

(Portugal) en full Kenpo K1 et a 
obtenu trois titres de vice cham-
pion dans des disciplines proches 
du Kenpo.
En 2013 il a été sélectionné pour 

les championnats du monde en Turquie mais s’est malheureu-
sement blessé et n’a pas pu défendre ses chances de rempor-
ter un titre supplémentaire.
En 2015, la forme revenue, il obtient un nouveau titre de  
champion de France en Yoseikan-Budo (discipline qui exclut  
la frappe au sol de l’adversaire contrairement au Kenpo).

Nous pensions en avoir fini avec notre interview, mais voilà 
qu’après une question anodine sur son planning d’entraîne-
ment, Igor nous livre tout ce que sa discrétion peut cacher.
Il ne fait pas seulement du Kenpo… Adepte de nombreux 
sports de combat, il pratique ou a pratiqué la boxe thaï,  
le Sambo, le Karaté en gagnant de nombreux trophées. 

On a fait le tour ?... Non, Ce serait trop simple !

Tout en travaillant à plein temps chez Serge Ferrari, Igor,  
qui a bien d’autres passions, se lance de multiples défis  
et titille les sports en tout genres.
Il est rugbyman, joue en Fédéral 3 à St Étienne de St Geoirs  

depuis 9 ans, après quelques  
saisons au RCVT ou il a été 
vice-champion de France en  
honneur également.
Il fait de l’escalade.
Il est licencié depuis 2010 à  
La Boule Favergeoise (oui, oui, et  
il trouve même cela très sportif).

MAIS CE QU’IL PRÉFÈRE… C’EST S’ENVOYER EN L’AIR !
Et de toutes les manières qui existent, depuis son service 
militaire il y a 20 ans.
Il est pilote de delta plane, de parapente, de mini-voile, de  
paramoteur (parapente motorisé). Il saute en parachute 
(chute libre, sauts à plusieurs) base-jump et en wingsuit.  
Un véritable acrobate des airs qui trouve des défis à relever 
pour pouvoir partager de merveilleux moments avec ses co-
pains (tentative de record de distance en parapente, saut  
en parachute depuis un delta…).

Le base-jump ? (« base » est l’acronyme de : Building, Anten-
na, Span bridge and Earth cliff). C’est ce sport réservé à des 
sportifs très entraînés et qui n’ont pas froid aux yeux. Il s’agit 
de sauter en parachute depuis un pont, un immeuble très haut, 
une falaise. Il a ouvert des spots (lieux) de sauts, dans notre 
région. Il a plus de 1200 sauts à son actif. Dernièrement il a 
passé une semaine en Malaisie pour participer à un meeting 
et sauter d’une tour (Menara tower) qui culmine à 300 mètres 
de haut.

Le wingsuit ? C’est cette pratique qui consiste à se transfor-
mer en homme volant grâce à une combinaison spéciale qui 
comporte des «ailes» (petits caissons qui se gonflent d’air 
au décollage) entre les bras et le corps, et entre les jambes 
(comme un écureuil volant) et à se lancer, tête la première 
depuis le haut d’une falaise pour voler comme un oiseau 

pendant quelques secondes avant d’ouvrir un parachute pour 
atterrir tranquillement. Dans cette discipline, il coopère avec 
une marque de matériel de vol pour mettre au point les com-
binaisons du futur. Et, comme pour le base-jump, il cherche 
les lieux qui permettent les plus beaux et plus longs vols. Il 
a déjà effectué 1 245 sauts et compte bien en faire encore au 
moins autant. Il pratique régulièrement dans le Vercors ou 

depuis la Dent 
de Crolles, 
aussi bien 
en été qu’en 
hiver. Et si les 
conditions 
sont bonnes 
il n’hésite pas 
à se rendre à 
Chamonix pour 
voler depuis 
l’aiguille du 

Midi, dans le Dévoluy pour sauter de son point culminant, 
l’Obiou. Il parcourt aussi toute l’Europe pour assouvir sa 
passion : la Suisse pour plonger depuis le sommet de l’Eiger, 
l’Autriche, l’Italie, l’Espagne, où il connaît les meilleurs spots.
Encore un domaine dans lequel il a une renommée mondiale !
Quand on lui parle de risque, Igor balaie le problème d’un 
revers de main. «On risque tout autant sa vie sur une moto» 
dit-il. Bien sûr il est lucide. Mais il met toutes les chances de 
son côté, gravit les étapes de «formation» (il n’y a pas de cours 
en la matière) les unes après les autres sans chercher à en 
brûler une, s’applique à ne jamais céder à la tentation de faire 
plus que ce qui est raisonnable, ne met jamais d’argent en jeu 
dans sa passion, ne se lance jamais dans un défi sans avoir 

DIDIER
Une vie vouée au sport !

C’est ainsi qu’on pourrait définir Didier… 
D’abord, le rugby à St Savin puis en Bourgogne. Didier y a tenu la place de 
pilier et de deuxième ligne… «mais c’est surtout à la troisième mi-temps 
que j’excellais !» dit-il.

2003 marque un tournant dans sa vie : un accident le cloue dans un  
fauteuil. Il faut se relever. Courageusement, Didier goutte à différents 
sports : ski, plongée, musculation…  Finalement, son choix se porte sur  
le handbike : vélo couché sur lequel on a coutume à le rencontrer. Son  
palmarès ? Vice-champion de France dans l’épreuve de contre-la-montre 
en 2011, troisième au championnat européen en 2015 et record personnel 
au marathon en une heure et six secondes à Heidelberg en Allemagne.

Un beau jour, au CSBJ Handisport, Didier rencontre Maryse qui a un projet fou : organiser une plongée sous-marine sous les icebergs 
du Groënland ! Didier, Eve, Rudy et Bernard, sportifs accomplis malgré leur handicap, sont pressentis. 
Bien sûr, on ne se lance pas dans l’aventure sans préparation ! C’est le début d’une étroite collaboration avec Jean-Claude, médecin 
anesthésiste, Sébastien, professeur de plongée, sans oublier Albino et Jean-Luc les «sherpas» bien musclés et au dos solide !
Entraînements en piscine d’abord, puis en lac en été, et enfin, en lac d’altitude en période hivernale. Il ne faut pas oublier qu’au  
Groënland l’eau avoisine les 0°…

Juin 2014, le Grand Jour arrive… «sensationnel, impressionnant, gigantesque» tels  
sont les mots de Didier pour décrire l’étrange sensation d’évoluer dans un monde  
«liquide, obscur, angoissant et froid… mais tellement grandiose !»
Huit jours intenses à côtoyer l’immensité, l’âpreté du climat (une heure au bas mot  
pour enfiler les couches de combinaison !), les habitants de ce village si éloigné et  
la rudesse de leurs conditions de vie (un WC et une douche pour tout le village...  
il fallait tenir le planning !). L’approche avec les villageois n’a pas été une évidence, outre 
la barrière de la langue, les gens étaient plutôt distants. Peu à peu les contacts se sont 
noués  grâce notamment aux enfants intrigués de voir des personnes en fauteuils  
roulants… En tout cas, ce qui est sûr, c’est qu’un groupe d’amis est né et continue  
les voyages sportifs : plongée en Guadeloupe, sorties de ski de fond…
La découverte n’a pas été que sportive, elle a aussi été une véritable  
aventure humaine.  http://www.dailymotion.com/video/x16s5ha_expedition-de-plongee-
handisport-au-groenland-avec-grand-nord-grand-large_travel

extrêmement bien étudié les données et leurs conséquences, 
connaît très bien ses limites et se garde toujours une marge  
de sécurité.
Des projets ? Bien sûr, notre homme ne va pas s’arrêter là !
Il s’entraîne pour voler en formation ou partager des acroba-
ties en wingsuit avec ses copains, prévoit d’aller découvrir des 
sites en Chine, et ambitionne de piloter bientôt un autogire 
(mini hélicoptère).
Isabelle, elle, est très sereine. Elle a totalement confiance en 
son athlète de mari. Quant à leurs enfants, ils sont très fiers 
de leur papa, et il y a des chances qu’ils suivent un peu son 
chemin. Lina est très attirée par l’équitation et le rugby, Sarah 
serait tentée par le parapente et a déjà eu l’occasion de mani-
puler l’engin. Sacha, lui, est encore un peu petit, mais gageons 
qu’il ne sera pas en reste ! 
Nous leur souhaitons à tous encore de nombreuses et belles 
aventures !

Igor ne cherche pas la reconnaissance publique, loin de là son 
ambition, mais vous pouvez quand même voir des photos et 
vidéos de ses exploits sur facebook ou sur les liens :  
http://www.zapiks.fr/evasion-basejump-delta.html
https://www.youtube.com/watch?v=z15I4g8b0CU
https://www.youtube.com/watch?v=RH5IKsmH4tI
https://www.youtube.com/watch?v=RCdIqPaSfog

Menara Tower - Malaisie

Dans le Vercors

Vol depuis le sommet  
de l’Aiguille du Midi,  

à Chamonix
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Vie intercommunale
LIVRES EN BALADE
Libérez, lisez et faites voyager !
Le réseau des médiathèques vous invite à faire voyager  
des livres sur l’ensemble des dix communes qui constituent  
les Vallons de la Tour !
Chacun peut déposer ou emprunter un ouvrage dans l’une  
des quinze boîtes à lire situées sur le territoire. C’est un moyen 
d’échange aux proportions infinies puisque les livres voyagent  
de lecteur en lecteur. 
L’avez-vous découverte sur votre commune ?   
Elle se situe place des Écoliers, à côté du distributeur de pain.

ADMR
Notre association rend hommage  
à Bernadette BELLEMIN qui a œuvré 
pendant de nombreuses années au service 
des familles en tant que trésorière et qui 
nous a quittés cette année. 
On peut souligner sa rigueur dans  
son travail de bénévole.
Nous garderons d’elle le souvenir d’une 
personne joviale et toujours disponible. 

l’ADMR c’est :

Deux domaines d’intervention : la vie quotidienne  
et les familles.

Des valeurs :  
• créer et développer des services à domicile pour répondre 
aux attentes de la population, de la naissance à la fin de vie; 
• il peut s’agir de tâches ménagères, préparation des repas, 
courses, aide à la toilette, aide au lever et au coucher…  
qui seront assurées par une aide à domicile ou une auxiliaire 
de vie selon le cas;
• favoriser la création de lien social;
• participer à l’animation de la vie locale;
• contribuer à la création d’emplois qualifiés et durables.

Plusieurs communes d’intervention :
• La Bâtie et Faverges pour la vie quotidienne; 
• Faverges, La Bâtie et Corbelin pour les familles.

Quatorze responsables bénévoles et quinze salariées (auxi-
liaires de vie, aides à domicile, secrétaire à temps partiel ) au 
service de 72 personnes âgées et/ou en situation de handicap, 
ainsi que plus de vingt familles. 

11 418 heures d’intervention pour l’année 2014
financées en grande partie par des organismes financeurs,  
les usagers ainsi que des subventions communales.

Une certification : cette année notre association a obtenu la 
certification norme NF service par AFNOR le 10 juillet 2015. 

Et enfin 70 ans d’existence pour de nombreuses communes 
Notre association date de 1969 pour la branche famille et  
de 1972 pour le service d’aide à domicile.

N’hésitez pas à prendre contact  avec notre association  
pour évaluer vos droits et vos besoins :

191 rue de la Soie - La Bâtie Montgascon.
Tél. : 09 65 40 20 99
Responsable planning : 04 74 88 81 06
Permanences le lundi de 14h à 16h
et le vendredi de 10h à 12h

Gratuité, simplicité et immédiateté sont 
les trois points forts de cette initiative  
qui invite à la lecture.
Nous comptons sur vous pour faire de notre  
territoire une immense bibliothèque !
Bonne lecture & bon voyage à nos livres !
Du 20 mars au 23 avril participez à l’opération 
«Quand le commerce vous invite à la culture !» en partenariat  
avec les commerçants participants des Vallons de la Tour.  
À chaque acte d’achat faites tamponner votre fiche voyage qui se 
trouvera à l’intérieur du livre emprunté et gagnez de nombreux lots.

À SAINT CLAIR DE LA TOUR

Amicale des donneurs de sang  
de la Bâtie-Faverges
La transfusion de 1670 à nos jours.

En France, la première expérience de transfusion sanguine 
remonte à janvier 1670 : un jeune médecin parisien, Jean-Baptiste 
Denis, tente de soigner un malade mental par transfusion...  
de sang de veau. Le décès du malheureux patient amène  
le Parlement à interdire toute nouvelle tentative de transfusion. 
Il faudra attendre un siècle et demi avant que de nouvelles 
expériences soient tentées.
En 1902 à Vienne, la découverte des groupes sanguins par  
Karl Landsteiner ouvre la voie à la transfusion sanguine 
moderne. Mais les tests de compatibilité sont encore trop longs.
Pendant la Première Guerre Mondiale, des transfusions sont 
effectuées sur les soldats : les champs de bataille sont aussi, 
face à tant de blessés à soigner dans l’urgence, des champs 
d’expérimentation pour les médecins. L’efficacité de l’acte 
transfusionnel est peu à peu démontrée. Les méthodes  
se professionnalisent et commencent à être appliquées, après  
la guerre, dans les hôpitaux.
En 1949, Arnaud Tzanck crée le Centre National de Transfusion 
Sanguine. La première collecte mobile est organisée la même 
année, pour répondre aux besoins en plasma d’ouvriers brûlés 
par l’explosion de leur usine.
À l’époque, on ne donne pas son sang : on le vend. Arnaud 
Tzanck milite pour que le geste devienne gratuit et volontaire. 
Pari gagné : en 1950, la Fédération Nationale de Donneurs de 
Sang Bénévoles est créée, deux ans avant le vote au Parlement 
de la première loi sur la transfusion sanguine. Cette dernière 
précise : « le sang et ses dérivés ne sont pas des médicaments, 
ne constituent pas un bien du commerce, comme issus du corps 
humain. » et régit l’organisation de la transfusion sanguine  
en France jusqu’en 1993.
La loi du 4 janvier 1993, inhérente à la sécurité en matière de 
transfusion sanguine et de médicament, instaure une nouvelle 
organisation.
L’Établissement Français du Sang est créé le 1er janvier 2000, en 
application de la loi du 1er juillet 1998. Il est placé sous la tutelle 
du ministère en charge de la Santé. Opérateur unique de la 
transfusion sanguine en France, l’EFS a fêté ses 10 ans en 2010.

Notre amicale…
Comme vous avez pu le voir, lors de la dernière collecte du mois 
d’octobre, la mobilisation est forte. Les nouveaux panneaux 
d’annonce et les campagnes de promotion nous aident à faire 
venir de nouveaux donneurs. Nous espérons que tous deviendront 
des fidèles. Nous devrions revoir dans nos collectes les 
prélèvements de plasma, ceci est en cours d’étude au centre EFS. 
Notre amicale continue à promouvoir le don du sang par le biais 
de ses manifestations sur nos deux communes (randonnées, 
repas…). Nous vous laissons le soin de consulter le calendrier 
des fêtes pour nous réserver un peu de votre temps. Quelques 
nouveaux membres ont rejoint notre équipe, nous les remercions 
sincèrement, ainsi que tous ceux et celles déjà présents ;  
mais rassurez-vous, il reste de la place…

Ces derniers mots enfin, pour vous souhaiter  
une excellente année 2016.
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Amicale du Personnel
Il y a quelques années, quand nous avons créé notre amicale, 
nous étions neuf adhérents. Maintenant nous sommes douze. 
Signe que notre équipe s’étoffe et a du plaisir à se retrouver.
Au fil du temps, quelques uns sont partis à la retraite, comme 
Marie-Hélène Bourlot cette année, ou en congé pour un « heureux 
événement », et beaucoup d’autres sont venus renforcer notre 
équipe, que ce soit pour un petit ou un long temps.

Ils ont pu nous apporter une aide efficace dans le travail en 
assurant des remplacements «au pied levé», ainsi que soutien et 
réconfort, car cette année a vu certains d’entre nous rencontrer 
des difficultés personnelles, heureusement apaisées par une 
forte solidarité.

Ainsi va la vie, on dit que la roue tourne et nous souhaitons que 
l’année 2016 soit vraiment bénéfique à tout le monde !
Et bien sûr, nous souhaitons une bonne retraite à Marie-Hélène !

Basket Club Faverges-Dolomieu
Un passé glorieux où, quand 300 Favergeois 

assistent à la montée en Excellence !

Cette anecdote fait partie de l’histoire du club de basket de 
Faverges. Elle relate un événement du temps où l’équipe 
fanion des seniors masculins se construisait progressivement 
et cherchait à gagner ses galons pour se hisser au deuxième 
niveau régional. 

Tout se joue sur le résultat du dernier match de la saison,  
à Faverges en mai 1990 contre St Julien Mont Denis (Savoie).  
Il faut gagner ou au pire faire match nul. 
L’affiche du match de la montée rassemble tout le village (voir 
ci-contre le savoureux article du Dauphiné Libéré du jour).
Le public est chaud, le match très tendu et peu avant le coup 
de sifflet final, les adversaires égalisent.
Il reste encore 20 secondes de jeu et Éric (Rabatel) arrive à 
conserver le ballon, c’est fait, match nul, nous allons donc 
monter en excellence ! Ambiance de folie, 3e mi-temps 
jusqu’à l’aube … jusqu’à ce que l’on apprenne une très 
mauvaise nouvelle par le Comité, ce sont nos adversaires 
de St Julien qui monteront à notre place suite à une affaire 
quelque peu scabreuse de match gagné par pénalités.
Plus de montée, plus de fête et une grande tristesse… ce 
qui ne nous empêchera pas plus tard de faire de gros coups 
en Coupe de France ou en championnat car nous étions une 
bande de copains du village !

Fédération Nationale des Anciens 
Combattants en Algérie
Le 19 mars 2015, la médaille de porte-drapeau a été remise 
par Gilbert Genin, au nom de la Fédération Nationale, à 

Vincent Laï pour 
sa fidélité à toutes 
les cérémonies de 
souvenir.
Et nous remarquons 
avec plaisir que la 
jeunesse du village 
vient en force pour 
participer à ces 
moments citoyens 
de mémoire 
collective. 

Remise de médaille par 
Gilbert Genin en présence 
de Daniel Cézard, maire 
de Faverges

On reconnaît (ils ont bien changé !) de gauche à droite et de haut en bas :
Éric Rabatel, Jean-Noël Durand (entraîneur), Nicolas Verguet, Gérald Rabatel, 
Daniel Cézard (Président et assistant entraineur). Frédéric Crétinon,  
Jean-Paul Cézard, Ludovic Vallin, Franck Pilot, Christian Béjuy.

Merci à Ludovic Vallin pour ses souvenirs et ses archives qui ont permis  
la réalisation de cet article.

Génération Favergeoise
La vie de Génération Favergeoise continue et nous sommes de plus en plus nombreux ! 
Nous souhaitons partager avec vous l’immense plaisir que nous avons à organiser toutes nos 
manifestations, en particulier la tournée des brioches, célèbre tradition. Merci à tous d’être aussi 
généreux et accueillants ! Grâce à tous vos dons, nous avons pu organiser un laser-game et 
nous  réunir autour d’un repas lors d’une soirée. Merci aussi à la mairie de nous prêter les salles 
lorsque nous en avons besoin et de nous faire confiance. 
Nous espérons que vous avez tous apprécié notre tournoi de coinche… Que la fête continue ! - ND

Sou des Écoles
Connaissez-vous l’étang des Gorges ? 
C’est un charmant étang privé situé 
au cœur des gorges de Faverges de 
la Tour. Il est gracieusement mis à la 
disposition du Sou des Écoles pour 
l’organisation du Safari Truites. 

Tous les deux ans, en mai, Favergeois 
et autres pêcheurs peuvent passer 
une journée très agréable au bord 
de l’étang, en tentant d’attraper le 

maximum de belles truites. Mais pour le Sou, le Safari, c’est 
une vraie aventure. Plusieurs week-ends avant la manifestation, 
c’est un concert de tronçonneuses, débroussailleuses, tracteurs 
et tondeuses qui anime les abords de l’étang pour enlever les 
arbres tombés dans l’eau et rendre les abords accueillants. La 
veille du Safari, il faut transporter tout le matériel depuis la Salle 
des Fêtes ou la Halle vers l’étang pour installer tables, chaises, 
buvette et barbecues sous les chapiteaux. Lors des deux derniers 
safaris, il avait tellement plu que l’étang n’était accessible qu’en 
quad ou chaussés de bonnes bottes ! Mais le jour du Safari, le soleil 
est toujours au rendez-vous. 
Le moment préféré des enfants, c’est la livraison des truites.  
Ils peuvent les voir de très près et même les toucher, avant de  
les mettre à l’eau.

Après une bonne nuit de repos (sauf pour ceux qui campent 
sur place !), le dimanche commence très tôt avec les derniers 
préparatifs avant l’arrivée des pêcheurs. Tout au long de la 
journée, chacun prend plaisir à la pêche, entre amis ou en famille, 
dans ce cadre tranquille, au cœur de Faverges. Certains viennent 
nous rejoindre pour l’apéro et le repas, servi en plein air ou sous 
chapiteau, et profitent ainsi de ce lieu agréable et convivial. Dans 
l’après-midi, les plus petits peuvent s’essayer aussi à la pêche, 
grâce aux cannes spécialement fabriquées pour eux. Les truites 
sont dans le lavoir et chacun pêche jusqu’à ce qu’il attrape son 
poisson ! Cela occasionne de bonnes parties de fou rire, tout en 
mettant parfois à l’épreuve la patience des enfants ou des parents 
qui dénouent les fils emmêlés !

En fin d’après-midi, après le départ des pêcheurs, il reste encore 
à tout nettoyer et ranger. Le ballet des quads et du camion 
reprend dans les gorges et jusque tard dans la soirée pour 
remporter tout le matériel à sa place. Chacun rentre chez soi, 
épuisé, mais content d’avoir passé un bon week-end au grand 
air, dans un esprit très convivial. Alors si vous ne connaissez 
pas l’étang des Gorges, d’ici le prochain safari, prenez le temps 
de vous arrêter au lavoir communal, en bordure de la route des 
gorges et vous verrez peut-être encore une truite que les enfants 
auraient laissée !

Article paru en mai 1990 dans le Dauphiné Libéré :
 
Les rues de la cité favergeoise étaient très animées samedi 
soir. De nombreuses personnes avaient quitté en hâte, sitôt 
le dîner avalé, la fête du Sou des Écoles pour courir vers la 
Halle des Sports, où l’équipe de basket locale, l’ASC allait jouer 
sa montée en Excellence des Alpes, face à un adversaire tout 
aussi talentueux, le club de Saint Julien Montdenis (Savoie).
Malgré la pluie qui tombait, fine mais régulière, l’ambiance 
de fête était programmée à grands renforts de tambours, de 
clairons et de slogans des supporters des deux équipes.
Si les habitants du cru et ceux des localités voisines 
étaient venus en force, les visiteurs étaient bien décidés 
à ne pas se laisser impressionner. Un car complet avait 
accompagné les joueurs de Saint Julien. Côté favergeois, 
le maire, Marcel Vergnaud, ses adjoints, une bonne partie 
du conseil municipal, des représentants de la vie sportive 
et associative, avaient pris place dans la tribune d’honneur.  
Cris, chants, sonneries, acclamations, le ton était donnée… il 
ne manquait plus que les majorettes et vraiment, on se serait 
cru à Villeurbanne.
Un joli match
Les arbitres étaient venus de la région grenobloise, et furent 
vraiment à la hauteur de leur mission durant toute l’épreuve.
Sur les bancs de touche, le président Cézard, blanc comme un 
linge jusqu’à la fin, motivera ses troupes. Jean-Noël Durand, les 
dents serrées, ne cessera, derrière ses lunettes, de surveiller sa 
troupe, gesticulant sévèrement chaque fois qu’il le fallait.
Lors de la première mi-temps, les Favergeois dominaient 
malgré tout leurs adversaires, encouragés par leurs fans… en 
seconde période, un petit relâchement permettait aux visiteurs 
de remonter la pente et de sauver leur honneur en égalisant aux 
paniers à la dernière minute du match… 74 à 74.
Avec leur classement, les basketteurs de Faverges seront 
ainsi à la seconde place en promotion d’Excellence des Alpes, 
en compagnie de l’Entente Saint Michel - Saint Martin de 
Maurienne.
En tout cas, cette soirée où les «jaunes» accédaient en 
excellence devant 300 personnes fut vraiment un très très joli 
match, un beau spectacle pour le public… Et comme pour tous 
les grands évènements, le champagne fut sabré par le président 
en personne, qui avait retrouvé des couleurs et le sourire de la 
victoire bien méritée.
Il sera certes plus difficile maintenant pour les Favergeois de se 
maintenir… mais cela est une autre histoire...
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Club du Bon Temps
Le 28 mai 2015 : un joli voyage, gourmand et instructif  
pour les membres du club.
Départ dès le matin en direction de Tain l’Hermitage pour  
une visite de la Chocolaterie Valrhona.
Nous avons visité l’atelier et dégusté une sélection des meil-
leurs chocolats de cette entreprise, fameux chocolats tant 
prisés par les pâtissiers-chocolatiers du monde entier.
Nous avons écouté la très intéressante histoire du chocolat.
Voici quelques dates :
1502 Christophe Colomb accoste sur l’Ile de Guanaja. Les indi-
gènes viennent à sa rencontre et lui offrent des fèves de cacao 
en échange de quelques présents. Christophe Colomb goûte 
une boisson chocolatée, n’aime pas et oublie ces fèves.
1559 on les retrouve aux Pays-Bas.
50 ans plus tard, des juifs chocolatiers chassés de la pénin-
sule ibérique s’installent à Bayonne et fondent le principal 
centre de production français de chocolat.
1819 création de Cailler, la plus ancienne marque de chocolat suisse.
1847 première tablette de chocolat à croquer inventée par un anglais. 
1875 invention du chocolat au lait. 
1879 Rodolphe Lindt invente la technique qui donne la consis-
tance et la saveur du chocolat moderne.

La cité du chocolat Valrhona est une chocolaterie française qui 
parcourt le monde à la recherche des meilleures fèves, crée et 
innove en matière de goût, et fournit des chocolats d’exception 
aux professionnels de la gastronomie et aux consommateurs 
gourmets.

Après cette visite nous nous sommes rendus à Mercurol pour 
un déjeuner campagnard dans une auberge paysanne.
L’après-midi, nous avons visité une ferme et participé à une 
animation danse. - S P 
 
Le planning 2015 a été très varié :
•Janvier : sortie spectacle «Les folles années de l’Opérette» 
•Avril : assemblée générale et bon repas, puis concours 
de coinche et scrabble •Mai : sortie à la journée •Juillet : 
concours de boules lyonnaises avec 18 quadrettes représen-
tant 7 communes •Octobre : participation à un voyage en  
Croatie •Novembre : boudins à la chaudière et spectacle 
comédie musicale «Les années Piaf» •L’année s’est terminée 
par le traditionnel repas de Noël au lac de St Didier.

2016 ne sera pas en reste puisque le club fêtera ses 40 ans.
Nouveaux retraités n’hésitez pas ! Vous pouvez vous inscrire 
au Club toute l’année, nous serons heureux de vous accueillir, 
nous vous attendons amicalement et cordialement
Tél. pour inscription:  
04 74 88 87 77 Liliane Robbiani, secrétaire  
04 74 88 83 34 Nicole Semanaz, trésorière
04 74 88 84 94 Suzanne Péclier, présidente

Comité des Fêtes
Nous étions plus de 400 personnes en ce dimanche 11 octobre. 
Randonneurs, coureurs, organisateurs, et tous les bénévoles 
sans qui cette journée au profit de Ninon Soleil n’aurait pas été 
possible.

La troisième édition du cross/randonnée «courir pour un 
sourire d’enfant» s’est déroulée dans une ambiance conviviale, 
et a permis à l’association Ninon Soleil d’informer sur ses actions 
en faveur du don de moelle osseuse, indispensable au soins  
des enfants gravement malades qu’elle soutient. 

La date de la prochaine édition 2016 est fixée au dimanche  
9 novembre 2016.

Bernadette BELLEMIN, une favergeoise depuis toujours,  
qui faisait partie du Comité des Fêtes. 
Depuis novembre 1987, Bernadette gérait les locations  
de vaisselle, de matériel et effectuait les états des lieux.  
Une tâche d’une grande ampleur qui était parfois ingrate mais 
toujours accomplie avec la même rigueur.
Elle en a été aussi la trésorière depuis le 17/10/1997.  
Une comptabilité tenue avec également beaucoup de rigueur.
Son caractère, son dévouement, son humour et sa disponibilité  
ont marqué le Comité des Fêtes.
BB nous a quittés le 16 septembre 2015.

Mme Bellemin ou Bernadette ou BB 
comme on l’appelait familièrement, 
restera dans la mémoire d’un très 
grand nombre de Favergeois.

La Boule Favergeoise
Les féminines : le maillon fort !

Si les pratiquants de « la Boule Lyonnaise » sont majoritairement 
masculins, la Boule Favergeoise mise pourtant sur ses féminines. 
Avec 9 joueuses sur les 45 licenciés la répartition est loin 
d’être égale, pourtant la parité parfaite est atteinte au bureau 

Association Sportive et Culturelle
Belle année dynamique pour l’ASC !
• Pour fêter ses 30 ans, la chorale « Très mollo » nous a offert 
son dernier concert lors de la première fête de la musique 
favergeoise. Pour l’occasion elle avait invité la chorale « l’Echo 
de l’Escoutaïe ». A l’issue de leur représentation, les deux 
chorales se sont unies pour offrir à leur public un magnifique 
« bouquet final ».
Pour autant, pas le temps de se reposer pour les membres  
de l’ASC !
•La scène de la chorale à peine démontée, il fallait déjà 
organiser le week-end « Couleurs du monde » qui avait lieu 
début juillet.
Chantal Ogier a eu l’honneur d’ouvrir les festivités avec ses 
contes d’ici et d’ailleurs. 
Puis le groupe «S Cal» nous a fait voyager dans les contrées 
celtiques grâce à sa musique et ses chants.
Le dimanche, une quinzaine d’associations soutenant 
différents pays comme le Burkina Faso, l’Inde, les Philippines, 
le Mali, le Népal, Madagascar… ont animé un grand marché 

solidaire. Chacun a pu déguster des mets exotiques,  
et  découvrir des produits artisanaux.
Le groupe Takatapella proposait une initiation aux percussions 
et nous a fait la bonne surprise de colorer la pause déjeuner 
d’un mini concert.
Enfin, le duo « Lindo y Querido » a clôturé cette période festive 
avec sa musique mexicaine entraînante…

des dirigeants. C’est dire l’implication des « filles », toujours 
présentes et actives.
Certains disent même que ces dames sont l’avenir… On veut  
bien le croire, ce sont elles qui amènent leurs enfants aux bords 
des jeux, faisant naître la passion…
La tradition veut que les joueurs partagent un moment de 
convivialité, autour d’un verre, à la fin de chaque partie.  
Que seraient nos « buvettes » sans le charme de nos joueuses/
serveuses ? Leurs sourires, leurs fous rires et surtout leur…
efficacité sont les meilleurs atouts de notre réussite.
Mais non contentes de jouer les « Madelon » pour leurs 
compères, elles sont aussi des sportives accomplies puisque, 
presque toutes, ont été sélectionnées une ou plusieurs fois, 
pour représenter l’Isère aux Championnats de France, toutes 
catégories confondues.
Cette année encore, de beaux parcours pour elles :
• Martine (avec Florence – la Bâtie), Valérie (avec Nadine –
Montagnieu) en Doubles à Gap
• Danielle (avec Alice et Charlène-Corbelin) en Triples à Saint 
Denis les Bourg
• Danielle, Justine (la junior de la société) en Simples à Chalamont.
Bravo et …merci les filles !
http://laboulefavergeoise.blogspot.fr - DC

Union Paroissiale d’Éducation Populaire
En 2013, lors de notre dernière AG, nous avions décidé de 
dissoudre l’UPEP (Union Paroissiale d’Éducation Populaire), après 
l’accomplissement des travaux de rénovation de la sacristie de 
l’église.
Ces travaux sont aujourd’hui terminés et la réfection de la 
sacristie nous permet de bénéficier d’une belle salle de réunion 
adaptée à nos besoins.
À ce jour, l’UPEP ne remplit plus la mission d’éducation fixée par 
ses statuts. Cette mission est assurée depuis quelques années 
par la Paroisse Sainte Anne dont dépend Faverges.
Depuis 1992, c’est Bernadette Bellemin qui avait la responsabilité 

de la présidence. Elle est décédée le 16 septembre 2015, laissant 
un grand vide au sein de l’association. Merci à elle pour sa 
disponibilité et son investissement sans faille durant toutes  
ces années.
Lors de l’AG du 20 novembre dernier, la dissolution de 
l’association a été confirmée. Les démarches à faire ont été 
confiées aux membres du bureau restant, Jean-Marc Hermil, 
vice-président et Paulette Morel, trésorière.
Cependant, la communauté chrétienne Favergeoise reste active 
pour les différents services de l’Église sur le village, en lien 
avec la Paroisse Ste Anne. Un guide de la Paroisse est distribué 
chaque année dans les boites aux lettres. 
Si vous vous sentez concernés, nous serons heureux de vous 
accueillir parmi nous !

Honneur à Nos Aînés
Hommage

Bernadette BELLEMIN était membre du Comité Honneur à nos 
Aînés. Elle nous a malheureusement quittés cette année.
Entrée au Comité comme bénévole active, elle en était secré-
taire depuis 2008. 
Bernadette faisait partie des deux « lève-tôt », avec Danielle, 
pour la cuisson de la langue de bœuf chaque année en février 
et participait activement aux diverses activités du Comité. La 
distribution des colis de Noël et le repas des Aînés lui tenaient 
particulièrement à cœur. 
Nous n’oublierons pas les bons moments partagés avec elle 
lors de toutes les manifestations.
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Les Petits Canuts
Depuis septembre 2015, le Centre de Loisirs brille sous le signe 
de la Power Academie ! Nos super-héros, âgés de 3 à 12 ans 
vivent des aventures toutes plus passionnantes les unes que les 
autres durant les «mercredis loisirs» et les vacances scolaires !

Ensemble, nous avons créé une salle d’entraînement afin 
de mieux maîtriser nos super-pouvoirs ! Nos talents ont été 
éprouvés lors d’un Laser Game ! Les planètes Krapa’ Hutte, 
Drago Park et les terrains alentours regorgent  de zones 
inexplorées !

Lors de moments plus calmes, nous faisons place à la stratégie 
dans la confection d’un jeu de société géant et tellement 
amusant ! Marvel n’a qu’à bien se tenir ! Nous sommes fin prêts 
pour passer à l’action ! Car ce qui fait notre force, c’est le rire  
et l’amusement !

Pour rejoindre notre ligue de super-héros et pour tout 
renseignement complémentaire, contactez le directeur du centre 
de Loisirs, Vincent Gallego au 04 74 88 35 68 ou par mail  
sur lespetitscanuts@hotmail.fr.

En juillet 2015, les enfants de 10 à 13 ans ont été accueillis au 
Lac de Paladru pour des activités nautiques formidables !  
Et en plus, le soleil était au rendez-vous !

En bref : Famille Rurales Association de la Bâtie Faverges , 
présidée par Marie Hermil, gère le centre de loisirs et l’accueil 
périscolaire en partenariat avec la communauté de communes 
Bourbre-Tisserands et la Mairie de La Bâtie-Montgascon.  
Grâce aux bénéfices de diverses manifestations telles que  
les ventes de brioches, de chili con carne, de chocolats,  
le centre améliore ses équipements et peut organiser  
des activités en extérieur. 
Nous vous remercions pour votre soutien !

Takatapella, est là !

À la suite de stages de percussions qui se déroulaient aux 
Avenières, plusieurs amis ont formé un groupe qui a pris pour 
nom Takatapella.  
Afin de donner un cadre à l’existence de ce groupe, l’association 
éponyme a vu officiellement le jour à Rochetoirin.  
En 2014, elle a rejoint la commune de Faverges de la Tour. 

Depuis plus de douze ans, la composition du groupe a évolué :  
si certains en sont partis, de nouveaux percussionnistes l’ont 
rejoint, avec la même joie de partager des moments forts.

Au fil du temps, en diversifiant ses influences, le répertoire a évolué. 
Takatapella joue essentiellement des morceaux traditionnels 
arrangés avec l’aide de Pierre Vargoz, qui anime les stages de 
perfectionnement et de Raphaël Colin qui assure les répétitions 
hebdomadaires. Merci à eux de nous transmettre ainsi leur 
passion du rythme et leur créativité. 

Notre grand plaisir est de jouer en public des morceaux antillais, 
malinké, et d’ailleurs ! Nous jouons des instruments d’Afrique 
de l’ouest (principalement du djembé, mais aussi fûts, balafon, 
tambours d’eau, etc.), des Antilles (gwoka, ti-bois), et même du 
Brésil (agogos). Nous aimons découvrir de nouveaux instruments 
et ramener des nouveautés de nos voyages ou influences 
respectives. Chacun est aussi chanteur, car nous aimons 
également donner de la voix !

L’association organise ponctuellement des manifestations, 
comme des soirées concert ou des soirées africaines.  
Le groupe se produit dans différents évènements, publics ou 
privés, en intérieur ou en extérieur. Il a ainsi participé à la fête 
de la musique 2015 à Faverges et compte renouveler cette 
expérience le 17 juin prochain … Il a aussi animé la manifestation 
de l’ASC sur les cultures du monde en juillet dernier, etc.  
Bref... toutes les occasions sont bonnes pour partager un bon 
moment aux rythmes de l’Afrique et du monde ! N’hésitez pas à 
nous contacter si vous souhaitez partager un moment avec nous 
ou nous rejoindre !
 
Info pratiques : les répétitions ont lieu chaque vendredi en 
période scolaire, de 20h30 à 22h00, salle d’activité périscolaire, 
école élémentaire à Faverges de la Tour.  
Cinq stages sont proposés sur l’année scolaire.  
Nouveau cette année : mise en place de cours pour les débutants 
de 20h00 à 20h30.

Pour rejoindre l’association, ou suivre le programme des prestations 
consultez le blog : http://takatapella.over-blog.com 
ou contactez nous par email : takatapella@gmail.com

Amicale des Sapeurs Pompiers 
Mot du chef de caserne : 
L’effectif de la caserne des Sapeurs Pompiers de La Bâtie-
Faverges est de 30 agents, après les mouvements de personnel 
suivants au cours de l’année 2015 : 
•intégration de 6 nouveaux sapeurs : Mélanie Cotte, Jordan 
Audouard, Frédéric Mary, Grégory Mary, Sacha Vial, et Alexis 
Mazzilli ;  
•1 mutation (Caporal Charlotte Bois) et 2 démissions.  
•Parmi l’effectif, deux agents sont en disponibilité et un est 
en arrêt maladie. Toutefois, deux nouvelles recrues devraient 
renforcer l’effectif pour 2016.

L’adjudant-chef Pascal Machet, adjoint au Chef de caserne,  
a fait valoir ses droits à la retraite. Nous le remercions pour  
les services rendus et félicitons l’Adjudant Eric Ghilardi qui  
vient lui succéder.

À la date du 6 novembre 2015, le bilan opérationnel  
de la caserne est le suivant :

Si vous souhaitez rejoindre le corps des Sapeurs Pompiers 
Volontaires, le Chef de caserne peut vous recevoir et vous 
renseigner sur les modalités de recrutement.  
N’hésitez pas à prendre contact avec le Lieutenant Robert 
Anselmoz au 04 76 27 97 11 tous les jours ouvrés,  
à partir de 18h ou les dimanches matins de 8h à 12h.

Vie de l’amicale : 
L’amicale des Sapeurs Pompiers de La Bâtie-Faverges vous 
remercie pour votre présence à la dégustation de boudins & diots 
du 29 novembre, et pour votre bon accueil lors de notre passage 
pour les calendriers.

Le Chef de caserne, la Présidente de l’amicale 
et l’ensemble des Sapeurs-Pompiers  

vous adressent leurs meilleurs vœux pour 2016.

ACCA Faverges
Là haut sur la montagne l’était un vieux chalet… 
En fait de montagne, il s’agit plutôt d’une colline et à la place du 
vieux chalet, une vieille décharge communale fermée. À l’époque, 
pas de table d’orientation, ni de point de vue, juste un tas d’éque-
villes habité par les rats ! Ça faisait plutôt tache dans le paysage !
C’est alors que dans les années 90, les chasseurs en quête d’un lieu 
de rendez-vous, proposent à la municipalité, de réhabiliter le site en 
échange d’un emplacement dédié à la chasse. Amoureux de la na-
ture et de leur village, les voilà qui se mettent à l’ouvrage, déblayant, 
taillant, ratissant, semant… Tous apportent leur contribution  
à la rénovation du site tel que nous le connaissons aujourd’hui.
En 1994, l’inauguration officielle rassembla beaucoup de monde autour d’un repas champêtre dans la pure tradition gauloise.  
Cuisson à la broche, chansons, histoires de chasse… de quoi faire sourire nos aïeux disparus.
Les années ont passé, les Astérix et Obélix ont laissé la place à des chasseurs plus modernes qui doivent s’adapter  
aux changements inéluctables de leur environnement.
Même si elle reste en priorité le local des chasseurs, la maison de la chasse est devenue un « relais Cyné » mis  
à disposition par l’ACCA (Association Communale de Chasse Agréée) aux marcheurs et cavaliers pour une pause 
dans leurs randonnées. Les équipements fournis par la mairie en font un site remarquable où chacun est bienvenu.
L’apéritif de l’ouverture qui accueille les Favergeois début septembre, le point de ravitaillement de la randonnée  
du comité des fêtes, le coin pique-nique pour tous, la journée portes ouvertes aux non-chasseurs pour  
« un dimanche à la chasse » en octobre : cette cabane en haut « des gorges » vaut bien le détour. 
Là haut sur la colline l’est un nouveau chalet… !   http://chasseursfaverges.blogspot.fr  - DC

Didier de Londres à Rio 2016
4, 3, 2, 1… les jeux paralympiques de Rio en septembre 2016 
pour Didier ?
Didier Coront Ducluzeau continue sa progression de sportif de 
haut niveau en handbike. Cette année il a encore gagné une place 
au niveau européen (3e) et il entame la dernière ligne droite pour 
la sélection des participants aux Jeux paralympiques de Rio en 
septembre 2016.
De nombreuses personnes ont l’habitude de croiser Didier ou de 
le doubler pendant ses entraînements : « c’est le cycliste au petit 
drapeau ». 
Certains s’interrogeaient sur la difficulté à pratiquer ce sport 
qu’est le handbike. C’est pourquoi, nous avons décidé de faire 
des rencontres entre sportifs cyclistes à Faverges de la Tour, 
et notamment, en organisant deux samedis d’entraînement 
avec le club de handbike du CSBJH et les volontaires des clubs 
cyclistes environnants. Ces deux matinées ont été des moments 
d’échanges riches, sportivement et humainement. Quelle 
n’a pas été la surprise de certains jeunes en se frottant à nos 
handbikers ! 
Puissance, volonté, rapidité, esprit de compétition, tout ce qui 
peut motiver Didier et bien sûr le moment convivial autour du 
buffet de réconfort après l’effort …
Souhaitons-lui bonne chance dans ses compétitions et rendez-
vous au départ pour Rio en 2016.
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163 interventions effectuées
 
• FPT (fourgon incendie) :
feux d’habitation, de cheminées, de végétaux, de voiture, l’incendie d’un bâtiment industriel et une fuite de gaz
 
 
• VTUE (véhicule tous usage) 
interventions animalières,  inondations, ascenseur bloqué, ouvertures de portes, 
renforts de personnels

• VSAV (ambulance)
 
 
 
 
89 secours à personne
 
 
 
 
15 accidents sur la voie publique
 
11 téléalarmes

FPT (fourgon incendie) :
feux d’habitation, de cheminées, 
de végétaux, de voiture, l’incendie 
d’un bâtiment industriel 
et une fuite de gaz. 

163
interventions
effectuées

VSAV (ambulance)
89  secours à personne

15  accidents sur la voie publique

1  téléalarme

VTU (véhicule tous usage) : 
interventions animalières,  
inondations, ascenseur bloqué, 
ouvertures de portes, 
renforts de personnels.
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Nos 19 associations
• Association Communale de Chasse Agréée 
(ACCA)
Présidente : CHENAVIER Danielle  

06 19 02 40 90 - 04 74 88 03 96 - danielle.chenavier@orange.fr
http://chasseursfaverges.blogspot.fr
Pratique de la chasse – Gestion durable des espèces - Régulation 
des animaux classés nuisibles

• Aide à Domicile en Milieu Rural (ADMR)
Maison des services - 191 Route de la Soie
38110 La Bâtie-Montgascon  

09 65 40 20 99 - admr.fato@orange.fr 
Permanence le lundi de 14h à 16h et le vendredi de 10h à 12h
Du personnel qualifié et compétent au service des personnes 
âgées ou handicapées, et pour toute famille ayant besoin d’une 
aide ponctuelle (aide à la toilette, ménage, repassage, faire les 
courses, confection de repas…)

• Amicale des Donneurs de Sang  
La Bâtie-Faverges
Président : CHARLIN Daniel 04 74 88 86 99
Aide à l’Établissement Français du Sang  

à faire connaître et promouvoir. Organisation des 2 collectes 
annuelles à Faverges de la Tour et 2 à la Bâtie-Montgascon

• Amicale des Sapeurs Pompiers  
La Bâtie-Faverges
Présidente : VERGER Anne-Laure 06 21 46 38 71 
amicale.spbf@gmail.com
Soutien d’activités des pompiers - Participation 
aux activités pour les familles des pompiers.

• Association Sportive et Culturelle (ASC)
Président : MAGOTTE Thibaut  
06 09 85 36 47 - toutatisss@wanadoo.fr
Activités diverses permanentes sportives ou culturelles.
Organisation de stages durant l’année.
• Badminton : Vincent GIRARDIN 04 26 09 17 59 / 06 64 28 54 54
• Chants du monde : Marie-Madeleine DURAND 04 74 88 86 39
• Gymnastique : Annie VANDELBUCKE 06 21 35 60 79
• Musculation : Théo GILIBERT 06 66 30 90 39
• Scrabble : Lucien KINZONZI 04 74 83 08 94
• Tennis : Thibaut MAGOTTE 06 09 85 36 47 39

• Basket Club Faverges Dolomieu (BCFD)
Président : CÉZARD Jean-Paul  
06 19 90 49 67 - contact@bcfd.fr - www.bcfd.fr
Clubs affiliés à 2 fédérations FFBB et UFOLEP

• Boule Favergeoise
Président : DESVIGNES Philippe 06 84 34 90 03
www.laboulefavergeoise.blogspot.com
Développement et encouragement  
à la pratique du sport boules
Organisation et participation à de nombreux 
concours de boule lyonnaise

• Club du Bon Temps
Présidente : PÉCLIER Suzanne 04 74 88 84 94
Association de retraités qui organise tout au long de l’année  
des activités diverses et variées 

• Comité des Fêtes
Présidente : VERGER Véronique  
06 81 95 87 69
Gestion du matériel de la salle des fêtes - 
Organisation de diverses manifestations

• Comité Honneur à nos Aînés
Présidente : CRÉTIN MAÏNA Isabel  
mainaisabel@wanadoo.fr
Deux actions en faveur des personnes âgées :
- Préparation et distribution des colis de Noël
- Organisation du repas des anciens de plus de 70 ans

• Didier de Londres à Rio 2016
Présidente : GUÉTAT Danielle 04 74 88 87 44
Apport d’aide, soutien et moyens  
à Didier CORONT-DUCLUZEAU
http://didierlondres2012.blogspot.com

• Familles Rurales Association  
La Bâtie-Faverges
Présidente : HERMIL Marie 04 74 88 85 76
Centre de loisirs « Les petits Canuts »  
04 74 88 35 68

• Fédération Nationale des Anciens Combattants 
d’Algérie (FNACA)
Président : GENIN Gilbert 04 74 88 80 30
Participation aux cérémonies du 19 mars, 8 mai, 
14 juillet et 11 novembre et autres évènements

• Génération Favergeoise
Président : GUIGNIER Thibault generationfavergeoise@hotmail.fr
Organisation de différentes manifestations culturelles, sportives

• Les Amis du Cheval
Présidente : VACHER SEYTOU Laurence  
06 64 54 07 64
Organisation de la fête du cheval et de 
randonnées - Participations à diverses 
manifestations et stages

Sou des Écoles 
Présidente : CHESSÉ Lyndie 06 60 40 85 49
Aide et soutien aux enfants des écoles en 
organisant et finançant des activités extra 
scolaires et des animations

• Takatapella
Présidente : ROGER Renée  
takatapella@gmail.com
Pratique collective des percussions - 

Manifestations pour faire partager cette musique

• Union Paroissiale et d’Éducation Populaire 
(UPEP)
Vice-président : HERMIL Jean-Marc  
04 74 88 85 73
Gestion de l’église, organisation des offices 
religieux. Association en cours de dissolution.

• Vétérans La Bâtie-Faverges
Président : PÉTELET Mickaël 06 70 35 35 95
Association d’anciens footballeurs - Organisation de manifestations
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Chez Flo
Boulanger-Pâtissier

04 74 83 65 48 
ou 06 37 94 78 26

 
Distributeur de pain :

Place des Écoliers 
Faverges de la Tour

Boulangerie :
12 route du Village 

Rochetoirin



les reines de la buvette

Bain de foule pour la culture

une musique venue d’ici et d’ailleurs

le jeu, c’est pas de la rigolade

et pendant ce temps, y’en a qui bullent ...

fête dété, une idée lumineuse 

polyphonies du monde

Jean-Charles Crétin M
aïna

petits et grands  pour la planète

cuisine des couleurs

ça bouge, ensemble


